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Jean J. Gaudet a été 
reporté à la présidence 
de la Fédération des 
Associations des fa-

milles acadiennes (FAFA) lors 
de son assemblée annuelle 
tenue samedi midi au Centre 
UNIplex de Dieppe.

Plusieurs représentants 
de diverses familles dites 
acadiennes étaient présents 
pour cette première ren-
contre depuis celle de 2019, 
la pandémie ayant eu raison 
de celles prévues les trois 
dernières années.

Les autres membres de 
la haute direction sont le 
secrétaire et trésorier Do-
nald Boudreau et les conseil-
lers Arthur Gauvin, Oscar 
Duguay et Paul Richard, ce 
dernier étant un nouveau 
conseiller. Les présidents 
de comités sont Dorothée 
Maillet-Arsenault aux com-
munications, Jean J. Gaudet 
aux monuments et Stephen 
White en généalogie.

Les mandats de Paul 
Belliveau à la vice-présidence, 
et de Lucie Mallet et Stephen 
White comme conseillers se 
poursuivent. 

Dans son rapport des 
dernières années, le président 
Gaudet a livré des observa-
tions intéressantes au sujet des 
monuments de l’Odyssée aca-
dienne et des discussions pour 
protéger l’isthme de Chignec-
tou. Cette étendue de terre 
entre la Nouvelle-Écosse et le 
Nouveau-Brunswick, qui est le 
lieu de bien des sites acadiens, 
dont la communauté de Beau-
bassin et aussi de la forteresse 
de Beauséjour, est menacée 
par la mer. Avec le niveau des 
eaux qui augmente, cette région 
pourrait être inondée dans les 
années à venir. Les gouverne-
ments veulent s’assurer que le 
lien terrestre entre les deux 
provinces sera maintenu.

Des nouveaux monuments 
de L’Odyssée pourraient voir 
le jour au cours des prochaines 
années à Fredericton et à 
Windsor. Le coût de chacun est 
maintenant d’environ 100 000 $ 
et un soutien de la communau-
té est nécessaire. Le Guide his-
torique routier publié en 2019 
a aussi été mis à jour et devrait 
être disponible dans la nouvelle 
année. Des corrections et des 
ajouts de photos sont à l’ordre 
du jour de la nouvelle publica-
tion. Celle de 2019 est toujours 

valable, sauf pour quelques 
petites corrections.

Il y a eu des améliora-
tions aux sites internet de 
diverses familles acadiennes 
et une aide est toujours 
disponible aux familles qui 
souhaitent y apporter des 
améliorations. Le président 
s’est dit préoccupé par le 
déclin en pourcentage de la 
population acadienne et fran-
cophone dans la province. 
Il a cependant souligné les 
fêtes acadiennes à Amherst 
en N.-É. cette année et dans 
d’autres communautés anglo-
phones qui célèbrent leurs 
racines acadiennes d’antan. 
Les cérémonies de commé-
moration du 13 décembre, 
du 15 août et du 28 juillet 
ont été suivies avec intérêt.

Le rapport financier 
des dernières années a été 
déposé et approuvé par 
l’assemblée. 

Sally Kenney, coordon-
natrice des fêtes de familles 
au Congrès mondial 2024 
en Nouvelle-Écosse, était 
présente et a invité les 
représentants des familles à 
s’organiser lors du congrès 
qui se tiendra du 10 au 18 
août dans les régions de 
Clare et Argyle. Une quin-
zaine de familles ont déjà 
confirmé l’organisation de 
fêtes lors de cette grande 
manifestation acadienne.

Normand A. Léger

C hers lecteurs, les 
coquelicots fleurissent 
sur nos poitrines afin 

d’honorer celles et ceux qui 
ont défendu les valeurs d’un 
monde libre et démocratique. 
L’actualité brûlante nous 
rappelle que la paix est une 
petite fleur fragile qui n’est 
jamais à l’abri des tempêtes. 
Qu’est-ce qui provoque 
les guerres, sinon l’instinct, 
fortement ancré dans l’ADN 
du genre humain depuis la 
nuit des temps, d’étendre ses 
possessions et d’asseoir sa 
domination sur autrui ? Les 
occidentaux pensent être 
civilisés, mais ce vernis de 
civilisation craque au moindre 
coup de gel. Tout commence 
au niveau le plus primaire qui 
soit, lorsque se produisent 
des querelles de voisinage 
à propos de la pose d’une 
clôture, la délimitation d’un 
terrain ou une initiative aussi 
banale que l’aménagement 
de son jardin. Dès lors, 
comment s’étonner qu’il y ait 
des guerres de par le monde 
? Bonne réflexion et bonne 
semaine des vétérans et du 
Jour du Souvenir.

LE BILLET DE 
DAMIEN 
DAUPHIN
Coordonnateur du contenu
damien@moniteuracadien.ca

JEAN J. GAUDET RECONDUIT 
À LA PRÉSIDENCE DE LA FAFA

ABONNEZ-VOUS
EN LIGNE SUR

WWW.MONITEURACADIEN.COM

 VOLUME 99 NO 41 

 

MERCREDI 1ER  NOVEMBRE 2023

FONDÉ EN 1867

2,00 $     PM 40048858

Économie d’essence 

4.4L/100km

2022 

Corolla 

Hybrid

173$/bw + taxe

www.moniteuracadien.com

PAROLE D’ACADIEN : JEAN-MARIE NADEAU 

SE PENCHE SUR L’IMMIGRATION EN ACADIE 

DU NOUVEAU-BRUNSWICK   

PAGE 7
OUVERTURE DE LA 

RÉSERVE NATURELLE 

DE GRANDE-DIGUE   

PAGE 3

PAGE 3

MEMRAMCOOK A LANCÉ LA CAMPAGNE DU COQUELICOT 

www.govienneau.com506 857-0636

VISITEZ NOTRE

NOUVEAU SITE WEB :

MONITEURACADIEN.COM

Après un signalement au sujet 
de bonbons suspects, le Ser-
vice régional de Codiac de la 
GRC rappelle à la population 
qu’il est prudent d’inspecter les 
bonbons d’Halloween avant de 
les consommer. 

Le soir du 31 octobre dernier, 
des parents ont téléphoné à la po-
lice pour l’informer qu’ils avaient 
trouvé des bonbons suspects 
parmi les friandises d’Halloween 
récoltées par leur enfant. L’inci-
dent s’est produit dans le quartier 
de la promenade Evergreen à 
Moncton. Les parents ont trouvé 
deux petits bonbons de forme 
inégale qui ne semblaient pas avoir 
été fabriqués commercialement 
et qui étaient emballés dans du 
papier ciré. Les produits ont été 
remis à la police qui a diffusé une 
photo des bonbons saisis pour 
informer le public et l’encourager 
à inspecter les bonbons récoltés 
par les enfants.

« Nous réalisons que la situation 
pourrait inquiéter les parents, a 
déclaré le sergent d’état-major Jona-
than White du Service régional de 
Codiac. Nous enquêtons sur ce cas, 
et nous encourageons tous les pa-
rents à communiquer avec nous s’ils 
ont trouvé le même type de bonbons 
parmi les bonbons d’Halloween de 
leur enfant, mais pour le moment, il 
s’agit d’un cas isolé. »

La police vous demande de 
vérifier si certains bonbons de 
votre enfant ressemblent à ceux 
montrés dans la photo ci-jointe et 
elle vous recommande de ne pas 
le laisser consommer un bonbon :
•  �S’il a une apparence inhabituelle 

ou décolorée ;
•  �Si son emballage a des petits 

trous ou est déchiré ;
•  �S’il semble ne plus être 

consommable ou n’est pas 
emballé ;

•  �Si l’emballage n’est pas fabriqué 
commercialement ;

•  �S’il a été cuisiné à la maison, 
à moins que vous connaissiez 
personnellement la personne 
qui a donné la friandise ;

•  �Si vous avez des doutes : il faut 
alors le jeter.

Le Moniteur Acadien

FRIANDISES SUSPECTES : 
PENSEZ À EXAMINER 
VOS BONBONS

Plusieurs représentantes et représentants de familles acadiennes étaient présents lors de la réunion annuelle de la FAFA samedi à 
Dieppe. (Photo Normand A. Léger)
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C’est au Café culturel 
du Monument-Le-
febvre que, le 27 oc-
tobre dernier, la mi-

nistre des Anciens combattants 
a débuté sa tournée canadienne 
dans le cadre des cérémonies 
du 11-novembre. Le lancement 
de la campagne du coquelicot 
justifiait la présence de Ginette 
Petitpas Taylor. La députée de 
Moncton-Riverview-Dieppe, qui 
est aussi ministre associée de la 
Défense nationale, a confié au 
public présent que des membres 
de sa famille avaient servi dans 
les Forces armées canadiennes.

C’est le cas du vétéran 
Roméo H. LeBlanc, qui va fêter 
son centième anniversaire dans 
quelques jours. De 1943 à 1945, 
il a combattu en Europe au 
cours de la Seconde Guerre 
mondiale. « Nous vous remercions 
pour tout ce que vous avez fait au 
nom de la paix et de la liberté », 

lui a dit la ministre. « C’est grâce 
aux Roméo LeBlanc de ce monde 
que nous sommes ici aujourd’hui 
», a ajouté le maire Maxime O. 
Bourgeois devant de nombreux 
élèves de l’école Abbey-Landry.

Lui-même ancien membre 
des Forces armées canadiennes, 
l’édile du village a rappelé que 
campagne du coquelicot était 
également une occasion de 
récolter des fonds, bien que les 
coquelicots soient distribués 
gratuitement. La Légion royale 
canadienne accepte les dons du 
public, et ceux-ci sont investis 
dans une variété de programmes 
de soutien aux vétérans et à 
leurs familles.et les dons recueil-
lis sont investis dans une variété 
de programmes de soutien aux 
vétérans et à leurs familles. « 
J’appelle donc toute la popula-
tion de Memramcook à donner 
généreusement pour cette cause 
importante », a déclaré le maire.

L’une des principales préoc-
cupations est le soutien des vété-
rans touchés par le syndrome du 
stress post-traumatique. Le SSPT 

est un défi persistant pour de 
nombreux anciens combattants, 
affectant leur bien-être mental 
et émotionnel. Les fonds col-
lectés contribuent à fournir des 
ressources essentielles, telles que 
des services de counseling, des 
groupes de soutien, et des pro-
grammes de réintégration visant 
à aider les vétérans à surmonter 
les séquelles de la guerre.

HOMMAGES PERSONNELS
Robert LeBlanc a été chaleureu-
sement remercié pour le temps 
qu’il a consacré à la présidence 
de la branche locale 89 de la 
Légion royale, qui n’existe plus. 
Les efforts qu’il a déployés pour 
organiser à Memramcook les 
cérémonies annuelles du Jour 
du Souvenir et créer en 2017 
le Parc des anciens combattants 
ont été reconnus par la ministre 
Petitpas Taylor.

Responsable des vétérans de 
Memramcook, Étienne Gaudet a 
rendu un hommage émouvant au 
défunt Georges LeBlanc, décédé 
à Moncton au début du mois 
dernier. Celui-ci avait fêté son 
centenaire au Club d’âge d’or 
Berceau en janvier dernier. Ancien 
militaire de la campagne d’Afgha-
nistan, M. Gaudet sait de quoi il 
parle lorsqu’il s’épanche sur le 
sujet qui lui tient le plus à cœur. 

« En 2019, à un journaliste de 
Radio-Canada qui lui avait demandé 
d’expliquer son expérience de la 
guerre, Georges LeBlanc avait donné 

CHAQUE ANNÉE, À L’APPROCHE DU JOUR DU SOUVENIR, LES COMMU-
NAUTÉS DU CANADA SE MOBILISENT POUR HONORER LES VÉTÉRANS 
ET LES MILITAIRES QUI ONT SERVI SUR UN THÉÂTRE D’OPÉRATIONS 
EXTÉRIEURES. LE VILLAGE DE MEMRAMCOOK EST TOUTEFOIS LA SEULE 
MUNICIPALITÉ AU SUD-EST DU NOUVEAU-BRUNSWICK À LEVER LES COU-
LEURS POUR LANCER LA « CAMPAGNE DU COQUELICOT ».

Vétéran de la Deuxième Guerre mondiale, Roméo H. LeBlanc fêtera son centième anniversaire dans quelques jours. Crédit : Damien 
Dauphin – Le Moniteur Acadien

UNE CAMPAGNE DU COQUELICOT 
SUR FOND DE GUERRE

ACTUALITÉS la meilleure explication que j’aie 
jamais entendue, et je le cite : la 
guerre, ça ne s’explique pas. Fin de 
citation. Voilà ce que nous avons de-
mandé aux soldats, aux matelots et 
aux aviateurs : faire un travail qui ne 
s’explique pas. N’oublions jamais ! »

DÉFENDRE LA PAIX DANS 
UN MONDE EN GUERRE
Cette année, la campagne du co-
quelicot arrive dans un contexte 
où, de l’Europe orientale au 
Proche-Orient, les conflits 
internationaux persistent. Les 
récents développements dans le 
conflit entre l’État d’Israël et le 
Hamas rappellent brutalement 
que la paix est fragile et que 
le monde est marqué par des 
conflits durables.

« Je pense que tous les gens 
veulent la paix, croit Ginette Petitpas 
Taylor. Le Canada veut s’assurer 

qu’il y ait des pauses humanitaires 
pour évacuer les civils et apporter 
de l’aide à ceux qui restent. »

La ministre a déclaré au 
Moniteur Acadien qu’elle voulait 
que soient racontées davantage 
les histoires de femmes enga-
gées dans les Forces armées 
canadiennes. Elle a précisé que le 
travail de reconnaissance envers 
les anciens combattants et les 
vétérans, bien qu’il culmine avec 
le Jour du Souvenir, s’effectue 
tout au long de l’année. 

« J’espère que tout le monde 
va acheter un coquelicot et 
participer aux événements du 
11 novembre. La légion cherche 
toujours des bénévoles pour vendre 
des coquelicots », a-t-elle rappelé 
avant d’indiquer qu’elle irait elle-
même faire ce type de bénévolat 
le lendemain même dans un 
centre commercial de Dieppe.

Damien Dauphin
IJL – Réseau.Presse
Le Moniteur Acadien

Club Optimiste TV Bingo

Tous les lundis soirs aux canals 9 et 10 Rogers
à partir de 18h30

N’oubliez pas vos cartes, paquet simple 8$, paquet 
double 12$, disponibles aux endroits habituels

Le Club Optimiste, «L’ami de la jeunesse»
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AMÉLIORONS ENSEMBLE 
LE SORT DU PERSONNEL 
SCOLAIRE ET DES ÉLÈVES

FRANCOPHONIE 
SOUS ASSISTANCE 
RESPIRATOIRE

BRASSER
LA CAGE

Que ce soit au niveau 
du foyer, de l’école, 
du collège com-
munautaire, de 

l’université, ou de n’importe 
quelle autre institution du 
genre, l’ultime objectif est de 
favoriser l’épanouissement 
harmonieux du potentiel 
de chacun et de chacune. 
Comme conséquence, la 
société en bénéficiera davan-
tage car elle a grandement 
besoin de plus en plus de 
gens sérieux, compétents, 
généreux, disciplinés, respec-
tueux et pacifiques. 

 Humblement, j’ose 
déclarer et soutenir que 
l’enseignement, peu importe 

dans quel secteur, est la plus 
importante de toutes les pro-
fessions. En faisant découvrir 
à la jeunesse son potentiel, 
ses forces et même ses li-
mites, cela lui offre davantage 
de possibilités de réussites, 
non seulement maintenant 
mais aussi à l’avenir.

 De nos jours, l’école pu-
blique est devenue de plus en 
plus difficile.  D’ailleurs, il faut 
le dire, l’école représente le 
miroir de notre société. De 
nouvelles tentatives veulent 
la redéfinir afin d’y puiser 
l’engagement de tous les 
élèves. Je félicite donc l’en-
semble des intervenants qui 
s’y engagent.

 Ces dernières années, 
plusieurs membres de cette 
profession ont quitté et 
quittent leur poste. Cette 
réalité a provoqué une sé-
rieuse pénurie. Ce personnel 
qui nous quitte se dirige vers 
d’autres carrières qui sont 
plus alléchantes et surtout 
moins épuisantes.

 Évidemment, l’une des 
causes se situe autour de 
l’indiscipline scolaire. Chaque 
jour, un, deux, ou trois élèves 
à eux seuls peuvent détruire 
l’atmosphère de la classe et 
ainsi empêcher la réussite 
d’un grand nombre d’élèves 
voulant apprendre, s’épa-
nouir et réussir. En plus de 
cela, l’indiscipline contribue à 
décourager le personnel pro-
fessionnel qui veut la réussite 
de chacune et de chacun.   

 Soyons précis. D’après 
mon humble avis, l’indiscipline 
d’un petit groupe constitue 
une injustice flagrante en-
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vers les élèves qui veulent 
apprendre et se développer.  
Oui, tous ces efforts pour ré-
imaginer l’école portent des 
fruits mais la mise en œuvre 
n’est pas encore tout à fait 
acquise.

 Ayant été dans cette 
profession pendant une 
quarantaine d’années, je me 
demande si certains parents 
ont conscience de la réalité 
scolaire actuelle et appuient 
l’ensemble du personnel 
professionnel qui se dévoue 
corps et âme avec eux à 
construire une société plus 
humaine. Certains d’entre 
eux seraient-ils devenus 
des parents surprotecteurs 
qui défendent leurs enfants 
indisciplinés au lieu d’appuyer 
les avis de ces professionnels? 
En réalité, en intervenant de 
manière à retirer les obs-
tacles que rencontrent leurs 
enfants, les parents leur en-
lèvent l’occasion d’apprendre 
comment gérer leurs rela-
tions interpersonnelles.

 Est-ce que les directions 
d’écoles ainsi que le person-
nel enseignant ont l’appui 
nécessaire quand ils doivent 
émettre des plans de com-
portement pour des élèves 
ciblés? Il faut que ces profes-
sionnels puissent obtenir les 
conditions pour établir une 
école sécuritaire, bienveil-
lante et qui réussit. Disons-le 
tout haut : le corps éducatif 
et les parents doivent être 
des collaborateurs et non des 
adversaires.

 Lors des dernières 
négociations collectives, une 
des doléances visait l’amé-
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lioration des conditions de 
travail du personnel. Je suis 
convaincu qu’en tentant de 
trouver des réponses à cette 
question et à plusieurs autres, 
nous cheminerons vers un 
meilleur climat et vers une 
plus grande réussite dans 
la communauté scolaire de 
notre province. C’est mon 
vœu le plus sincère! 

Alcide F. LeBlanc
Moncton

Vendredi dernier, un 
ami m’a invité à un 
5 à 7 au centre-
ville de Moncton. 

En passant devant l’hôtel de 
ville je vois une manifestation 
pro-Palestine. 

Je discute avec les gens, 
seulement une personne 
parlait le français dans un 
groupe de d’une centaine 
de personnes. Évidemment, 
j’encourage les nouveaux 
arrivants à apprendre le 
français pour avoir des 
meilleurs emplois, un respect 
et une politesse envers les 
francophones. Un groupe 
de jeunes me demande si je 
parle l’arabe ou un dialecte 
arable. Ben non, ce n’est pas 
la langue officielle du Cana-
da! Ils ne veulent rien savoir 
d’apprendre le français. 

J’ai utilisé quelquefois la 
rubrique du Moniteur Aca-
dien pour exprimer mon 
inquiétude envers le grand 

nombre d’immigrants qui 
viennent d’installer dans la 
région de Moncton et qui ne 
parlent pas le français. 

La semaine passée, le 
gouvernement fédéral annon-
çait une cible de 500000 im-
migrants par année pour les 
prochaines années. La pré-
sidente de l’association des 
communautés francophones 
et acadienne du Canada, 
madame Roy, disait qu’une 
cible de 6% de francophones 
hors Québec était trop basse, 
et que ça devrait être le 
double pour la survie de la 
francophonie hors Québec. 
Statistiques Canada confirme 
que le poids démographique 
du français est en chute libre 
partout au Canada à cause de 
l’immigration. La francopho-
nie hors Québec est sur le 
respirateur artificiel et il est 
peut-être trop tard.

Luc Swanson
Dieppe
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Au cœur de l’Acadie, 
la province du Nou-
veau-Brunswick offre 
non seulement une belle 

qualité de vie, mais également une 
communauté chaleureuse prête à 
accueillir de nouveaux visages. Deux 
immigrants et un couple d’Aca-
diens ont partagé leurs histoires de 
transition et d’intégration dimanche 5 
novembre lors d’un panel animé par 
Alain Lavoie. Ces récits personnels 
mettent en lumière l’importance de 
l’accueil, de la compréhension et du 
multiculturalisme.

NADIA ANGÉLIQUE : 
DE PARIS À L’ACADIE
Pour la Française Nadia Angé-
lique, la décision de s’installer 
au Nouveau-Brunswick a été un 
moment de réflexion. Venue via le 
volet Initiative stratégique, réservé 
aux francophones, elle a entrepris 
une visite exploratoire en 2016 
et créé une chaîne YouTube pour 
partager son expérience. L’un des 
principaux défis pour Nadia était 
de surmonter les préjugés initiaux 
concernant les hivers rigoureux du 
Canada atlantique.

« J’avais cette représentation du 
froid perpétuel et de l’hiver intermi-
nable, admet-elle. Au début, je ne me 
voyais pas immigrer là-bas. » C’est 
en effectuant des recherches et en 
fréquentant des salons que son a 
priori a fondu comme neige au soleil. 
Sa visite exploratoire lui a donné une 
image concrète de la réalité. Nadia 
dit que les premiers contacts ont été 
merveilleux et lui ont permis d’élargir 
son réseau et de la conforter dans 
son choix.

AURÉLEN DOUANDJI : LE HASARD A 
BIEN FAIT LES CHOSES
Le Camerounais Aurélien Douandji 
a atterri au Nouveau-Brunswick en 
2022, mais contrairement à Nadia, 
son parcours d’immigration a dû ses 
rebondissements au hasard. Le climat 
hivernal, redouté par beaucoup, a été 
une surprise pour lui, qui a appris à s’y 
préparer mentalement. Aujourd’hui 
employé par la CSR Chaleur, Aurélien 
fait la navette entre Dieppe et Ba-
thurst pour le travail. 

Aurélien a eu la chance de 
rencontrer des Canadiens amicaux et 
accueillants, et il se considère heureux 
d’avoir reçu le soutien du Centre 
d’accueil et d’accompagnement fran-
cophone pour immigrants (CAFi), qui 
lui a donné confiance en sa nouvelle 
vie au Nouveau-Brunswick avec sa 

DIEPPE- EN MARGE DU FESTIVAL MULTICULTUREL « MONDE EN FÊTE »,  
ET POUR LANCER LA SEMAINE DE L’IMMIGRATION FRANCOPHONE, LE CAFI 
A ORGANISÉ UNE DISCUSSION AU CENTRE DES ARTS ET DE LA CULTURE. 
IMMIGRANTS ET ACADIENS Y ONT PARTAGÉ LEURS EXPÉRIENCES.

Damien Dauphin
IJL – Réseau.Presse
Le Moniteur Acadien

petite famille. Cette expérience a pro-
duit un cercle vertueux. « Nous savons 
quels sont les problèmes rencontrés et 
maintenant nous accueillons les autres. »

CARMEL ET NORMAND DOIRON : 
AMBASSADEURS DE L’ACCUEIL
Après cinquante ans de vie commune, 
Carmel et Normand Doiron sont des 
champions du bénévolat multiculturel. 
À ce titre, ils ont séjourné en Afrique 
et en Haïti. Désormais, c’est sans 
bouger de chez eux qu’ils parcourent 
le monde. Ils le font en aidant les 
nouveaux arrivants avec lesquels ils 
tissent des liens solides et quasi-fa-
miliaux.

Normand Doiron évoque un 
séjour que le couple a fait au Burkina 
Faso. « Nous avons frappé une mer 
de chaleur en sortant de l’avion. La 
personne qui devait nous accueillir n’était 
pas là. Alors, nous savons comment se 
sentent ceux qui ne sont pas accueillis. » 
Cette expérience les a sensibilisés à la 
situation des nouveaux arrivants, qui 
ont besoin de se sentir en sécurité et 
entourés. Ainsi, le couple va chercher 
les nouveaux arrivants à l’aéroport, 
les aide à trouver un logement et les 
guide dans les commerces locaux 
pour magasiner au moindre coût.

Les Doiron ont participé à de 
nombreuses festivités tradition-
nelles, des mariages aux baptêmes 
en passant par les funérailles et les 
remises de diplômes. « J’ai vécu une 
belle graduation avec une mère de 42 
ans, raconte Carmel. Avec trois enfants à 
la maison, elle a repris des études. Je l’ai 

De g. à d. : Alain Lavoie, animateur, et les panélistes : Nadia Angélique, Aurélien Douandji, Carmel et Normand Doiron. Crédit : 
Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

aidée dans ses projets. Quand elle a reçu 
son diplôme, je me sentais comme la 
maman la plus contente dans la salle. »

Carmel Doiron a aussi offert 
son soutien moral à deux mamans 
d’origine africaine qui n’avaient jamais 
accouché dans un hôpital et à qui 
cela faisait peur. La volonté du couple 
d’accueillir les autres cultures s’est 
concrétisée de bien des manières. À 
la demande des principaux intéressés, 
Carme a cuisiné des pâtés chinois 
pour un mariage congolais. Normand 
et Carmel sont devenus parrain et 
marraine d’un petit garçon dont les 
parents sont d’origine africaine.

CRÉER UN PONT ENTRE 
LES CULTURES
Les témoignages de Nadia et 
d’Aurélien d’une part, et du couple 
Doiron de l’autre, mettent en lumière 
l’importance de l’accueil et de l’inté-
gration. Le multiculturalisme est une 
réalité de la société canadienne. Nadia 
Angélique, qui déclare que la capitale 
française est une métropole multi-
culturelle, reconnaît toutefois que la 
diversité est davantage représentée 

TERRE ACCUEILLANTE : QUAND L’IMMI-
GRATION FRANCOPHONE ENRICHIT LES 
ACADIENS ET LES NOUVEAUX ARRIVANTS

La Prière de Mère Térésa « Seigneur, 
Tu es la vie que je veux vivre » :

 
« Seigneur, Tu es la vie que je veux 

vivre, la lumière que je veux réfléchir, 
le chemin vers le Père, l'amour que je 

veux aimer, la joie que je veux 
partager, la joie que je veux semer 

autour de moi. Jésus tu es tout pour 
moi, sans toi, je ne puis rien. Tu es le 

Pain de vie que l'Église me donne. 
C'est par toi, en toi, avec toi que je 

veux vivre. Ainsi soit-il.»
 

Bienheureuse Térésa de Calcutta 
(1910-1997) S.P.

au Canada. « Toutes les origines peuvent 
se reconnaître dans la société cana-
dienne », dit-elle.

L’intégration, cependant, est un 
effort collectif. Les Canadiens peuvent 
contribuer à l’accueil en prenant le 
temps de s’éduquer sur les défis et 
les besoins des immigrants. La peur 
de l’inconnu peut être surmontée par 
l’écoute, la compréhension et l’ou-
verture d’esprit. L’accueil va au-delà 
des mots, il se traduit par des actes 
concrets, comme ceux des Doiron 
qui accueillent les nouveaux arrivants 
à bras ouverts. « On a besoin de s’ou-
vrir aux autres. Si les gens comprenaient 
cela, ils feraient davantage de bénévolat 
», croit Carmel.

Une chose est sûre : la force de 
l’intégration réside dans la capacité 
des Canadiens à ouvrir leurs cœurs 
et leurs foyers. Il a fallu beaucoup 
de courage à Nadia et à Aurélien 
qui ont tous deux rencontré des 
obstacles et dû faire certains « deuils 
». Finalement, ils ne regrettent pas 
leur choix et s’estiment heureux au 
Nouveau-Brunswick, au sein de la 
société acadienne.

ACTUALITÉS
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PRIX D’EXCELLENCE
Prix d’excellence Power Law pour 
l’article d’actualité de l’année 
LE GABOTEUR 
(TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR)

Prix d’excellence de la Fédération 
culturelle canadienne-française 
pour l’article « Arts et culture » 
de l’année 
L’EAU VIVE 
(SASKATCHEWAN)

Prix d’excellence de la Fondation 
Dialogue pour l’article 
communautaire de l’année
L’AQUILON 
(TERRITOIRES DU NORD-OUEST)

Prix d’excellence du Collège Boréal 
pour l’éditorial de l’année
L’EXPRESS 
(ONTARIO)

Prix d’excellence La Cité pour la 
chronique de l’année
LE DROIT 
(ONTARIO)

Prix d’excellence Inkubo pour la 
nouvelle exclusive de l’année
LE VOYAGEUR 
(ONTARIO)

Prix d’excellence du Réseau 
des cégeps et des collèges 
francophones du Canada pour la 
« Une » de l’année
L’EAU VIVE 
(SASKATCHEWAN)

Prix d’excellence pour la 
photographie de l’année (ex aequo)
L’AURORE BORÉALE 
(YUKON)

L’AQUILON 
(TERRRITOIRES DU NORD-OUEST)

Prix d’excellence pour le projet 
spécial imprimé de l’année
LE COURRIER DE LA 
NOUVELLE-ÉCOSSE 
(NOUVELLE-ÉCOSSE)

Prix d’excellence pour le projet 
numérique de l’année
L’AQUILON 
(TERRITOIRES DU NORD-OUEST)

Prix Unis TV pour le  
JOURNAL DE L’ANNÉE
ACADIE NOUVELLE 
(NOUVEAU-BRUNSWICK) 

Prix d’excellence générale 
Druide Antidote pour la 
qualité éditoriale 
LE VOYAGEUR 
(ONTARIO)

Prix d’excellence générale 
pour la qualité graphique 
LE FRANCO 
(ALBERTA) 

Prix d’excellence générale 
de l’Université de l’Ontario 
français pour la présence 
numérique  
L’AURORE BORÉALE 
(YUKON)

PRIX RECONNAISSANCE  
FRANCOPRESSE 

Prix reconnaissance Francopresse 
pour l’article de l’année
MARC POIRIER

Prix reconnaissance Francopresse 
pour la chronique de l’année
GUILLAUME  
DESCHÊNES-THÉRIAULT

PRIX D’EXCELLENCE GÉNÉRALE

LAURÉATS 
2023

Nicolas Jean (Le Courrier de la 
Nouvelle-Écosse)

Giovanni Imidy et Nicolas Servel (L’Aquilon)

Marie-Claude Lortie (Le Droit)

Arnaud Barbet (Le Franco)

Marie-Lou Bernatchez (L’eau vive)

Benoit Clément (Collège Boréal) et Éric Mazaré (L’Express)Marc Poirier et Mélanie Tremblay (Francopresse). 
Cette dernière a accepté le prix pour la chronique de 
l’année au nom de Guillaume Deschênes-Thériault.

Darius Bossé (Power Law) et 
Idris Chafroud (Le Gaboteur)

Julien Cayouette (Le Voyageur)

Maryne Dumaine (L’Aurore boréale)

Martine Veillette (Unis TV) et Francis Sonier (Acadie Nouvelle)

DES PRIX D’EXCELLENCE  
DE LA PRESSE FRANCOPHONE

RÉSEAU.PRESSE TIENT À REMERCIER TOUS SES PARTENAIRES  
ET PLUS PARTICULIÈREMENT :
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« C’est une fierté pour nous 
de voir d’anciens Patriotes 
devenir des leadeurs. »

Joey Veilleux, directeur de 
l’école polyvalente Louis-J.-Ro-
bichaud à Shediac, a ouvert la 
soirée du 18e banquet annuel de 
la Fondation LJR en compagnie 
de Leia Boisvert, présidente du 
conseil des élèves. 

À tout seigneur, tout hon-
neur : l’ancien premier ministre 
du Nouveau-Brunswick fut le 
premier récipiendaire de la 
médaille éponyme en 2004. Le 
premier banquet marquait le 35e 
anniversaire de la fondation de 
l’école. Près d’une vingtaine d’an-
nées plus tard, le banquet n’ayant 
pas été tenu pendant deux ans 
durant la pandémie de Covid-19, 
le récipiendaire de la médaille 
d’excellence Louis-J.-Robichaud 
est Justin Boudreau.

Diplômé de l’école secon-
daire de Shediac en 1993, ce 
Patriote a été profondément 
influencé par les valeurs de 
respect, de détermination et 
de succès. Celles-ci l’ont guidé 
tout au long de son parcours de 
vie et l’ont inspiré à devenir un 
modèle pour sa communauté et 
pour autrui. L’une des principales 
caractéristiques qui distinguent 
Justin Boudreau est son engage-
ment envers les autres. Il a choisi 
de consacrer sa vie à inspirer 
les jeunes à réaliser leur plein 
potentiel.

« Justin est un homme avec le 
cœur sur la main. Son authenticité 
l’a conduit si loin. Avec une grande 
humilité, il a eu un impact sur des 
millions de jeunes dans sept pays 
» a indiqué Brigitte Cormier 
au Moniteur Acadien. Amie du 
nouveau médaillé depuis l’uni-
versité, elle le connaît depuis 
trente ans.

Aujourd’hui entraîneur, 
éducateur et conférencier 
de renom, le natif de Shediac 
réside à San Diego en Califor-
nie.  À son public de la soirée, 
il a indiqué que même dans les 
mauvais jours où les mauvaises 
semaines, il y a toujours quelque 
chose ou quelqu’un pour nous 
aider. Avant de monter sur 

scène, il a fait le tour des tables 
pour saluer les personnes 
présentes, ayant un mot pour 
chacun, même les gens qui lui 
étaient inconnus. Sur l’estrade, 
il a chaleureusement remercié 
l’assemblée.

« Quelle belle action de choisir 
de célébrer quelqu’un juste parce 
que c’est un gars de chez nous ! 
C’est quelque chose de spécial qui 
arrive dans notre collectivité. J’espère 
que nous ne perdrons jamais cet 
esprit de communauté, car on ne le 
trouve pas dans toutes les écoles ni 
dans toutes les villes. »

UN MODÈLE POUR LA JEUNESSE
Justin Boudreau travaille avec 
les jeunes et les adolescents. Au 
début de sa carrière, il ne savait 
pas vraiment ce qu’il voulait faire 
dans le domaine de l’éducation. 
Depuis une vingtaine d’années, 
il est conférencier pour aider 
les autres et leur donner des 
outils pour affronter les défis de 
la vie. Il partage ses expériences 
et ses enseignements avec des 
auditoires du monde entier. Son 
message repose sur des fonde-
ments solides : la gratitude et 
l’acceptation de soi.

« Il n’est jamais trop tôt pour 
commencer à être soi-même. Il vaut 
mieux être soi-même maintenant 

pour attirer les bonnes personnes 
au lieu d’essayer d’impressionner les 
autres afin qu’ils nous aiment. Quand 
on est soi-même, on va être aimé 
de la meilleure façon. C’est plus que 
jamais difficiles avec le contexte des 
médias sociaux, mais l’essentiel est 
de s’accepter tel qu’on est », dit-il.

Membre du conseil d’admi-
nistration de la Fondation LJR, 
Pascal Haché a salué en Justin 
Bourdeau un modèle pour la 
jeunesse, ainsi qu’un ancien dans 
lequel les élèves de la polyva-
lente peuvent se reconnaître. 
Organisateur du banquet, il a 
précisé que c’était le message 
que de telles soirées cherchaient 
à véhiculer. De son côté, le réci-
piendaire de la médaille d’excel-
lence reste humble et n’a pas la 
grosse tête. Il a livré l’opinion 
modeste qu’il a de lui-même.

« On veut tous être excep-
tionnel et « amazing », mais je suis 
un exemple « super average ». Je 
n’ai jamais été le meilleur dans 
n’importe quelle matière, et je suis 
correct avec ça. Je n’ai pas besoin de 
ça, cela ne m’enlève rien. Mon avan-
tage, c’est qu’un élève peut voir que 
pour s’épanouir, on n’a pas besoin 
d’être le meilleur en tout, le meilleur 
leadeur ou le meilleur athlète. »

UNE FRATRIE DISTINGUÉE
Fait remarquable et inédit, Justin 
Boudreau est le deuxième de 
sa famille à recevoir la médaille 
d’excellence Louis-J.-Robichaud ! 

SHEDIAC - SAMEDI 4 NOVEMBRE, AU 
COURS DU BANQUET ANNUEL DE LA 
FONDATION LOUIS-J.-ROBICHAUD, 
LA MÉDAILLE D’EXCELLENCE 
QUI PORTE LE NOM DE L’ANCIEN 
PREMIER MINISTRE ACADIEN A ÉTÉ 
REMISE À JUSTIN BOUDREAU.

Damien Dauphin
IJL – Réseau.Presse
Le Moniteur Acadien

LA MÉDAILLE D’EXCELLENCE LOUIS-
J.-ROBICHAUD DÉCERNÉE À JUSTIN 
BOUDREAU, UN PATRIOTE INSPIRANT

Leia Boisvert, présidente du conseil des élèves ; Joey Veilleux, directeur de l’école LJR ; Justin Boudreau et Louis Babineau, président du 
conseil d’administration de la Fondation. Crédit : Rémi Poirier

ACTUALITÉS

À la douce mémoire de 
Lydia LeBlanc décédée le 
10 novembre 2019, à l'âge 

de 97 ans.
Le message de Maman du ciel: « Aujourd’hui, ne fermez 

pas votre coeur, mais écouter la voix du Seigneur. 
La paix est disponible pour vous avec une simple prière 

dans votre coeur. La mettre entre les mains de Dieu. 
Rien ne pourra nous séparer de l'amour de Dieu.

Son frère Victor, ancien député de 
la circonscription et actuel direc-
teur général de la Ville de Shediac, 
l’a reçue en 2015 au titre du ser-
vice public. Il est naturellement 
très fier de son benjamin avec 
lequel il a cinq ans de différence.

« Cela fait longtemps que 
mon frère est parti de la province, 
a indiqué l’aîné de la fratrie. Il 
fait des choses incroyables dans 
sa vie professionnelle et il réussit 
quand même à revenir au Nou-
veau-Brunswick aussi souvent que 
possible. Il vient rencontrer des 
jeunes dans les écoles et nous 
sommes très fiers de lui et de la 
reconnaissance qu’il reçoit. »

Le président de la Fondation 
LJR, Louis Babineau, a révélé que 
la campagne « Chances », lancée 
en 2013, a finalement atteint 
son objectif de 2 millions $ ce 
mois-ci. Il a salué la présence 
des représentants des munici-
palités de Shediac, Cap-Acadie 
et Beausoleil. Depuis ses débuts, 
la fondation LJR a donné 368 
bourses pour 375.000 dollars. 
Cette année, les récipiendaires 
se sont partagés 57 000 $. Parmi 
ceux-ci, il y a de futurs médaillés 
qui suivront les traces de Justin 
Boudreau. « Ces jeunes récipien-
daires vont revenir un jour dans 
nos municipalités, dit M. Babineau. 
Toute la communauté à l’intérieur 
de ces municipalités bénéficie des 
retombées des investissements de 
la Fondation. » 
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EN PROJECTION
CHANSON
Mon amour
Un monde de dissonances
Tourterelle
Chaque détour
L’Écossaise
J’mérite mieux
La légende de Marie Laveau
Chips aux ketchup
11h
Beau gars

ARTISTE
Denis Doiron
Sirène et Matelot
Blondys
Danny Boudreau
Claude Cormier
Émilie Landry
Jerry Cormier
Dave Puhacz
Beauxmont
Beauséjour

SD
2
3
7
4
9
1

10
8
5
*

NS
7
10
4
5
3
10
2
4
5
1

CS
1
2
3
4
5
6
7
8
9
10

SOM
1
2
3
4
5
1
7
8
5
10

CHANSON
Darlin
T’es qui toi
Vivre comme cecitte
Veiller les murs
La vie que j’vis
Chez-nous
Son ami Mason
Fais-toi en pas
Y’ont ça dans l’sang
Conséquences

ARTISTE
Danis Mallais
Dany Roy
Jenny Lyne LeBlanc
Quimorucru
Frank Williams
Ariane Nadeau
Samuel Bourgeois
La Virée
Mélodie Albert
Jacques Surette

5 NOVEMBRE 2023
DÉCOMPTE ACADIEN CJSE
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Annie Blanchard et 
Maxime Landry y pré-
sentaient leur spectacle 
« Jolene et le Gambler 

», une expérience émouvante en 
hommage aux duos légendaires 
de Dolly Parton et de Kenny 
Rogers. Dès la première note de 
musique, la magie prit forme sur 
la scène et la magnifique salle de 
spectacle. Le décor a su créer 
une ambiance extraordinaire en 
raison des jeux de lumière et la 
sonorité musicale. 

Les belles voix de ces deux 
artistes chanteurs ont gran-
dement contribué au succès pro-
fessionnel de cette soirée. 

Plusieurs moments riches 
de la soirée méritent d’être 
mentionnés. Parmi ceux-ci, 
Annie et Maxime ont présenté 
un pot-pourri de la chanson 
country québécoise, de la Fa-
mille Daraiche à Renée Martel, 
en passant par Patrick Normand. 
Les spectateurs venus d’un peu 
partout des quatre coins de la 
province ont tellement appré-
cié cette magnifique soirée. À 
quelques reprises, plusieurs 
personnes ont versé des larmes 
de nostalgie à l’évocation de 
précieux souvenirs d’enfance. 
Les six talentueux musiciens 
ont su magnifier les chansons 
figurant au programme, en autre 
‘My coat of many colors’, ‘I will 
always love you’ et ‘Island in the 
stream’, pour n’en mentionner 
que quelques-unes. 

L’harmonie et l’enchaîne-
ment de chaque chanson s’est 
fait avec classe et un grand pro-
fessionnalisme. On osait même 
croire être dans une grande salle 
de réputation mondiale. 

En outre, les costumes de 
ces deux artistes ont tellement 
été appréciés de tous. 

Le moment précieux qui est 
venu me chercher est lorsqu’An-

QUELLE BELLE AMBIANCE MUSI-
CALE RÉGNAIT DIMANCHE DERNIER 
AU THÉÂTRE CAPITOL DE MONCTON ! 

Jolene et le Gambler, ou l’évocation de deux 
icônes de la musique country américaine

nie Blanchard a interprété la 
chanson Évangéline du composi-
teur Michel Conte. Quelle belle 
interprétation ! 

À la fin du spectacle Jolene 
et le Gambler, les spectateurs 
étaient tous debout en pour sa-
luer Annie Blanchard et Maxime 
Landry, deux grands interprètes 
qui rehaussent nos scènes de 
leur éclat. Ces derniers ont reçu 
plus d’une minute d’ovation à la 
chaleur des applaudissements.

En sortant du théâtre, j’ai 
entendu de nombreux commen-
taires témoignant de l’émerveil-
lement que ce voyage musical a 
procuré au public.

Il est très évident que la 
belle musique country est en-
core vivante et chère au cœur 
du peuple acadien.

Michel C. Belliveau

ARTS&CULTURE

Les mélomanes qui apprécient 
le chant sacré ont été ravis de 
l’après-midi musical que le Chœur 
Louisbourg leur a réservé samedi 
à la cathédrale Notre-Dame-de-
l’Assomption. Sous l’habile direction 
artistique de Monique Richard et de 
l’organiste Thomas Gonder, des voix 
éclatantes ont retenti dans la nef du 
vaisseau amiral de l’archidiocèse au 
son des grandes orgues.

D’éminentes personnalités du 
milieu culturel acadien ont pris place 
au milieu d’une foule d’anonymes 
pour écouter le Chœur Louisbourg 
interpréter deux messes. Les Litanies 
de la Sainte Vierge, par César Franck 
(1822-1890) ont servi de pièce 
d’introduction avant une perfor-
mance classique de la Renaissance 
catholique française au dix-neuvième 
siècle : la messe chorale en sol mi-
neur numéro 4 de Charles Gounod 
(1818-1893). Les jeunes présents 
dans l’assistance ont pu découvrir 
le Kyrie, le Gloria, le Credo, le Sanctus, 

DE LA MUSIQUE FRANÇAISE POUR CHŒUR 
ET ORGUE À LA CATHÉDRALE

Le Moniteur Acadien le Benedictus et l’Agnus Dei dont les 
sonorités et les paroles ont peut-être 
évoqué des souvenirs de jeunesse au 
public plus âgé.

L’interlude fut un solo d’orgue de 
Thomas Gonder avant que ne débute 
la messe solennelle, Op. 16 de Louis 
Vierne (1970-1937), ouverte par un 
Tantum Ergo du même auteur.

Une ovation debout a salué le 
Chœur Louisbourg qui, sans contre-
dit, pourrait se produire sur la scène 
de l’opéra Garnier à Paris ou celle de 
la Scala à Milan. La formation dirigée 
par Monique Richard est composée 
des sopranos Marie-Pier Arseneau, 
Erica Aubé, Maryse Basque-Doiron, 
Janie Losier et Christine Richard. 
Aurélie Cormier, Mona Chamberlain, 
Madeleine Landry, Bernice Losier 
et Claudette Magee sont les altos. 
Le groupe des ténors est formé de 
Valmond Bourque, Olivier Gaudet, 
Justin A. Guignard, Pierre Lavoie, 
Donald Mallet et Jason Noble. Enfin, 
les basses sont Ghislain Aucoin, 
Martin Mallet, Pierre McGraw, Steven 
Peacock, Paul Pitre et Luc Poirier.

Photos : Damien Dauphin

Photos : Francine Belliveau



 - Page 11Mercredi 8 novembre 2023 - LE MONITEUR ACADIEN

L es objectifs primor-
diaux des Prix Soleil 
visent à promouvoir 
les succès exception-

nels réalisés par et pour la 
communauté acadienne et 
francophone de la province 
du Nouveau-Brunswick. C’est 

reconnaître officiellement et 
sur la place publique la réali-
sation d’initiatives novatrices, 
durables et mobilisatrices tout 
en faisant rayonner la vitalité 
de cette communauté. Cette 
année, deux des trois prix ont 
été décernés dans la région de 
Kent. 

L’école Mgr-Marcel-Fran-
çois-Richard de Saint-Louis-
de-Kent a été récompensée 
pour l’initiative de course 
cross-country MFR. Celle-ci 
n’était pas uniquement axée 
sur l’activité physique, mais 
aussi sur le mieux-être général 
des élèves, en particulier sur 
leur santé mentale. L’inclusion 
d’une composante intergé-
nérationnelle a recueilli les 
éloges du jury.

Le Centre de formation 
secondaire de Bouctouche 

C’EST AU COURS DES ASSISES ANNUELLES DU MOUVEMENT ACADIEN DES 
COMMUNAUTÉS EN SANTÉ (MADA) QUE LE PRIX SOLEIL EST PRÉSENTÉ. 
C’EST LA FIERTÉ ET L’ÉMOTION QUI SE DÉGAGENT PARMI LES LAURÉATS. 
CE PRIX COMPORTE ÉNORMÉMENT DE SIGNIFICATION POUR LES RÉCI-
PIENDAIRES. CES DERNIERS ONT RÉUSSI EN EFFET À CAPTER L’INTÉRÊT 
DES MEMBRES DU JURY EN PROPOSANT UNE INITIATIVE INSPIRANTE SE 
RATTACHANT À UNE HISTOIRE À SUCCÈS.  

Michel C. Belliveau

a également reçu un prix au 
titre du Centre alternatif 
pour jeunes et adultes pour 
l’obtention de leurs diplômes 
d’études secondaires. L’initia-
tive a démontré le plus grand 
impact social parmi toutes 
les candidatures reçues. Le 
plus remarquable est que le 
projet, qui a débuté avec des 
ressources modestes, est 
présentement bien établi dans 
la communauté. 

« C’est un très bel exemple 
de l’implication auprès des per-
sonnes qui ont eu moins d’op-
portunités afin qu’elles puissent 
surmonter des obstacles et bâtir 
leur résilience pour mieux se pro-
jeter dans leur avenir. Chapeau 
au Centre de formation secon-
daire de Bouctouche pour sa 
vision et sa volonté de changer le 
monde, une jeune personne à la 
fois. Et merci à Place aux compé-
tences d’avoir eu la bonne idée 
de proposer cette candidature », 
s’est exclamé le jury.

Un troisième Prix Soleil 
a été remis à la Communau-
té rurale de Kedgwick pour 
son initiative « Pêchons sur 
glace dans la communauté ». 
Le Moniteur Acadien adresse 
ses chaleureuses félicitations à 
tous les récipiendaires.

C’est à l’occasion de 
la soirée de la Fête 
de l’Halloween 

que plus d’une centaine de 
personnes ont été témoins 
du spectacle « Spectre » sur 
les planches de la scène de 
la salle Caserne au Centre 
des arts et de la culture de 
Dieppe (CACD). 

Ce spectacle de danse 
hip-hop, poétique, classique 
contemporaine et intense est 
une création unique du cho-
régraphe David Milône.

Un partenariat entre l’Al-
liance Française de Moncton 
et le CACD a permis le 
passage de ces artistes au 
Nouveau-Brunswick.

« Quelle soirée mémo-
rable lors de ‘Spectre’. Les 
émotions étaient palpables, 
la danse était captivante et 
l’ambiance était magnifique », 
a déclaré Julie Robichaud, une 
spectatrice.

Ce spectacle se voulait un 
hommage aux âmes dispa-
rues. À travers la danse, les 

chorégraphies expriment les 
joies, les peines, les colères et 
les libertés bouleversées suite 
à la pandémie des dernières 
années. De par les mouve-
ments de danse, les artistes 
reflètent le fait qu’il n’y a 
plus de grosses embrassades 
de mains serrées chaleu-
reusement. Le spectre de la 
Mort, omniprésente dans nos 
lieux de travail et nos foyers, 
s’invite dans notre quotidien. 
Il a bouleversé nos compor-
tements humains sur la route 
de la vie. 

De la joie à la colère, les 
pas de danse nous font vivre 
une panoplie d’émotions tout 
en explorant notre relation à 
la mort et à la peur. 

Vers la fin du spectacle, 
Spectre s’est transformé en 
une célébration de la condi-
tion humaine, de la perte de 
contrôle et de l’espoir d’un 
avenir meilleur en dédicace à 
ceux qui nous ont quittés. 

Personne n’a pu demeurer 
indifférent devant les émo-
tions partagées lors de la 
tenue de ce spectacle. 

SOIRÉE SPECTRALE AU CACD 
LE SOIR D’HALLOWEEN
Le Moniteur Acadien

Courtoisie.

DES PRIX SOLEIL POUR SAINT-
LOUIS ET GRAND-BOUCTOUCHE

Crédit photo : Francine Belliveau
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Image générée avec l’IA par Microsoft Bing – Créateur d’image par DALL-E 3.

W el c’é quanque 
j’m’ai réveillé d’un 
évanouissement 
après aouère fes-

sé ‘head on’ contre un gros sapin 
pas loin d’ma maison que j’ai couru 
dans l’bois pour me cacher dans 
l’fait d’un arbre. C’é que Nelson pis 
une ‘bunch’ d’autres couriont après 
moi pour m’amener à l’hôpital 
pour me faire checker. Mais j’vou-
lais pas aller à l’hôpital. En tout cas 
y pouviont pas m’trouver jusqu’à 
temps que j’ai entendu Nelson qu’a 
dit qui alliont téléphoner la police 
pour me localiser. Ah bin là!

J’avais pu l’choix so j’ai descen-
du d’l’arbre pis j’ai crié: “Téléphonez 
pas la police. J’u icitte mais par 
exempe j’veux pas aller à l’hôpi-
tal.” Les gars étiont heureux de 
m’aouère trouvé enfin mais j’crois 
qui s’avont aparçu que j’déparlais 
parce que ça d’l’air que j’marmottais 
des affaires qui faisiont pas d’bon 
sens, sûrement à cause que l’acci-
dent contre l’arbre m’ara affecté la 
‘brain’ un gros p’tit brin. J’ai dit que 

3E ÉPISODE : 
FRANÇOIS L’TÊTU 
EST SORTI DU BOIS, 
MAIS PAS FACILE 
DE L’AMENER À 
L’HÔPITAL !

Une histoire racontée 
par Evérard Maillet 

écartés. Nelson a dit: “Écoutes Fran-
çois. Une p’tite visite à l’hôpital, c’é 
toute, pour être sûr que t’é OK”. 
Ah non! J’m’ai r’donné l’air à courir 
pis j’ai dit: “No way pépé. Goodbye 
chapeau d’paille”. Mais j’ai pas pu 
aller loin parce que deux hommes 
avont sauté su moi pis ensuite y 
m’avont garroché dans l’siège d’en 
arriére du car à Nelson. 

Avant d’arriver à l’hôpital, 
y’une fois que j’ai dit: “Arrêtons 
au magasin. J’veux m’acheter un 
patchet d’cigarettes”. Nelson a 

LE P’TIT 
SNORO

répondu: “Hey François, t’as jamais 
fumé de ta vie pis t’é vraiment 
contre le fumage.” J’ai dit: “Ouèye 
ça c’é vrai. Mais arrêtes pareil au 
magasin parce qu’asteur j’aimerais 
de m’acheter des tchulottes en 
aluminum pis une fournaise à bois”. 
Oush. Quanque Aurèle qu’était assis 
en avant m’a entendu dire ça, y’a 
dit: “Ah misère! Nelson pèse su la 
pédale, vite, ça pressse parce que 
François a vraiment pardu la boule.” 
On a arrivés à l’hôpital pis Nelson a 
couru charcher une chaise roulante. 
Quanque y’a arrivé au car avec la 
chaise, c’é supposé que j’ai dit: “Oh 
wow! C’é la premiére fois que j’vois 
un car à deux roues. Mais y’a yinque 
un siège so ça doit pas brûler 
trop d’gaz c’t’amanchure là, pis en 
plusse y’a pas d’place pour assir des 
passagers!” 

Y m’avont forcé à m’assire 
dedans mais j’pouvais pas trouver 
la roue pour conduire so j’avais 
comme peur de crasher contre 
l’hôpital. Là y’avont vu que j’étais 

j’étais pourtant à mon aise au fait 
d’l’arbre avec mes nouveaux p’tits 
amis les écureuils. Même qu’avant 
de descendre de l’arbre y’avait une 
douzaine de ces belles p’tites bêtes 
là qu’étiont en ligne su une branche 
pour m’embrasser chacun leu tour. 
Même que la mouffette m’a donné 
un p’tit cadeau: une bouteille de 
parfum! Oh yoye! Nelson a dit 
aux autres qui faullait absolument 
m’amener à l’hôpital au plus vite 
parce que v’la steur que j’étais 
chaviré tout nette avec des discours 

plusse que chaviré. Une fois qu’on 
a rentré, une garde-malade est 
v’nue à moi. Aussitôt que j’l’ai 
vue, j’ai dit: “Wel j’u fier qu’on s’a 
rendus au garage. Mon car a pardu 
deux roues!” La garde-malade 
qu’était vraiment ‘nice’ pis belle à 
part de ça s’est aperçue que j’étais 
pas trop bin parce que pour me 
calmer a l’a dit: “Pas de problème 
monsieur. On va tout arranger 
ça et votre voiture sera comme 
neuve.” Après ça j’me rappelle de 
rien. Ça d’l’air qui m’avont donné 
une piqûre pour me calmer parce 
que le lendemain matin j’m’ai 
réveillé couché dans un lit d’hôpi-
tal. Dans le lit à côté du mien j’ai 
r’connu Daniel. Y m’a dit qui s’avait 
cassé une jambe. Ensuite y m’a 
demandé quossé que moi j’faisais 
icitte. Wel j’avais aucune idée mais 
j’y’ai dit que j’crois qui m’avont 
opéré pour l’appendicite ou p’tête 
les hémorroïdes. 

(À SUIVRE…)

FRANÇOIS,



 - Page 13Mercredi 8 novembre 2023 - LE MONITEUR ACADIEN

LA LÉGION SALUE ET SE RAPPELLE DE LA FIN 
DES CONFLITS, MAIS NE COMMÉMORE PAS 
LEUR DÉBUT. LA JOURNÉE LA PLUS SACRÉE 
DE TOUTES LES JOURNÉES OÙ L’ON SE SOU-

VIENT EST LE JOUR DU SOUVENIR. CHAQUE ANNÉE, 
LE 11 NOVEMBRE, LA LÉGION RECONNAÎT TOUS LES 
VÉTÉRANS CANADIENS, EN SERVICE ACTIF OU À LA 

RETRAITE, ET SE SOUVIENT DE CEUX ET CELLES QUI 
SONT MORTS EN SERVICE, Y COMPRIS LES HOMMES 
ET LES FEMMES DES FORCES ARMÉES CANA-
DIENNES, LES AGENTS DE LA PAIX, LES MEMBRES 
DE LA MARINE MARCHANDE ET LES RÉSERVISTES. 
CE JOUR-LÀ, NOUS RENDONS AUSSI HOMMAGE AUX 
FAMILLES ET PARTAGEONS LEUR DEUIL. 

SE RAPPELER ET HONORER 
LES VÉTÉRANS CANADIENS

C A H I E R  S P É C I A L

SEMAINE DES 
VÉTÉRANS
& JOUR DU
SOUVENIR
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Gzagetown - Robert 
Thibeau s’est enrô-
lé en 1972 comme 
soldat dans le Princess 

Patricia’s Canadian Light Infantry. 
En 1978, il a participé à un dé-
ploiement à Chypre en tant que 
commandant de section pour 
veiller aux normes opération-
nelles et résoudre les problèmes 
au fur et à mesure. Il est retour-
né à sa base principale à Calgary 

et a été promu sergent en 1979. 
Il est monté au grade d’adjudant 
maître, tout en terminant ses 
études secondaires.

À l’étranger, Thibeau 
s’est aperçu que les militaires 
n’étaient pas tous traités égale-
ment.

« Dans mes nombreux 
déploiements, je me suis rendu 
compte que les soldats autoch-
tones n’avaient pas toujours droit 

LE CAPITAINE (À LA RETRAITE) ROBERT THIBEAU, UN FIER VÉTÉRAN 
MÉTIS, EST NÉ AU SEIN D’UNE FAMILLE DE MILITAIRES AU CAMP SHI-
LO, AU MANITOBA, MAIS IL A ÉTÉ ÉLEVÉ À GAGETOWN, AU NOUVEAU 
BRUNSWICK. AYANT ÉTÉ ABUSÉ ENFANT, THIBEAU DÉSIRAIT UNE STRUC-
TURE ET UNE RAISON D’ÊTRE À L’ÂGE ADULTE. C’EST CE QUI L’A MENÉ 
DANS LES FORCES ARMÉES CANADIENNES.

CAPITAINE (À LA RETRAITE) ROBERT THIBEAU CD
PORTRAIT D’UN VÉTÉRAN MÉTIS

au même niveau de respect. Je 
passais facilement pour un Blanc, 
alors je pense que c’est la raison 
pour laquelle mon expérience était 
différente, mais je pouvais en-
tendre les commentaires désobli-
geants. » Cette réalité l’a incité 
à se renseigner sur ses racines 
culturelles. Il a appris à mieux 
comprendre ses origines et a 
découvert qu’il était d’ascen-
dance métisse du côté de sa 
mère, remontant aux Micmacs 
de la Nouvelle-Écosse.

En 1992, on apprenait la 
nouvelle de l’arrestation média-
tisée du pédophile Karl Toft au 
Nouveau-Brunswick. Thibeau 
a fait partie de ses victimes 

lorsqu’il fréquentait l’école de 
réforme de Kingsclear, adoles-
cent.

« Quand c’est sorti dans les 
journaux, le secret était au grand 
jour, car de nombreuses victimes 
ont été contactées. Ça m’a ramené 
à cet endroit et c’était une période 
sombre de ma vie. » La commu-
nauté du Nouveau-Brunswick 
était choquée, et la honte, la 

douleur émotionnelle et la 
gêne ont durement éprouvé 
Thibeau. Heureusement, il a 
appris à gérer ces sentiments, 
et son travail lui a permis de se 
concentrer sur quelque chose 
d’important.

« L’armée m’a sauvé la vie. » 
Du moment où il s’est enrôlé, 
Thibeau a pris confiance en lui 
et se sentait utile. « Se sentir 
abandonné par sa famille et le 
système est un obstacle difficile à 
surmonter. Ils ont pris un garçon 
brisé et lui ont donné un emploi, 
une raison d’être et un sentiment 
d’appartenance parce qu’ils m’ont 
accueilli comme un des leurs et 
m’ont choisi. Jamais un jour je ne 
pourrai leur rendre ce qu’ils ont 
fait pour moi », déclare Thibeau.

En 1997, Thibeau a partici-
pé à un déploiement en Bosnie 
au sein de la Force de stabili-
sation de l’OTAN pour mettre 
en œuvre l’Accord de Dayton. 

Le capitaine (à la retraite) Robert Thibeau purifie la tombe d’un vétéran métis. Crédit : veterans.gc.ca. 

Robert Thibeau 

C A H I E R  S P É C I A L

SEMAINE DES 
VÉTÉRANS
& JOUR DU
SOUVENIR
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l’Honorable Dominic LeBlanc
Député Fédéral de Beauséjour

506-533-5700
dominic.leblanc@parl.gc.ca

Le 11 novembre est une 
journée où le coquelicot se 

porte avec fierté, sur le cœur.
 

À cette occasion, j’invite les 
Canadiennes et les 

Canadiens à remplir le 
devoir de mémoire et à 
rendre hommage à nos 

compatriotes qui ont péri.

Son unité a effectué une re-
cherche sur le renseignement 
en matière d’inspection et a 
recueilli de l’information sur 
les évaluations des menaces. 
Thibeau a de bons souvenirs 
d’avoir construit des écoles et 
envoyé le ballon à des enfants 
lorsqu’il était à l’étranger. « On 
voyait bien que le travail que nous 
faisions améliorait les choses. Et 
j’étais fier d’être Canadien quand 
on patrouillait, car notre drapeau 
donnait espoir aux gens. C’était 
puissant. » À son retour chez 
lui en 1998, Thibeau s’est marié 
avec Rose, qui faisait aussi 
partie de l’armée à l’époque. Ils 
étaient tous les deux affectés à 
Edmonton et, en 2002, Thibeau 
a obtenu le grade de capitaine, 
puis a été affecté au Royal 
Newfoundland Regiment.

Le couple a déménagé en 
Ontario en faisant quelques ar-
rêts en cours de route. Thibeau 
a terminé sa carrière en beauté 
comme premier commandant 
d’escadron du Programme 
d’initiation au leadership à 
l’intention des Autochtones, 
au Collège militaire royal du 
Canada. Après avoir pris sa 
retraite en 2009, Thibeau est 
devenu un membre fondateur 
de l’organisme Aboriginal Vete-
rans Autochtones (AVA) et un 
membre du Groupe consultatif 
sur la santé mentale d’Anciens 
Combattants Canada.

Il a concrétisé sa pas-
sion lorsqu’il a créé Eagle 
Vision Leadership and Training 
Incorporated, une entreprise 
qui offre de la formation 
sur la sensibilisation aux 
questions autochtones et 

sur les cultures autochtones 
au sein des Forces armées 
canadiennes. « Eagle Vision Lea-
dership and Training Incorporated 
a été créé pour s’assurer que 
nos jeunes et nos communautés 
retrouvent leur fierté, et que nous 
revitalisons et redéveloppions nos 
cultures uniques pour gagner le 
respect des Canadiens. »

Le capitaine Thibeau est 
fier de sa carrière et de son 
patrimoine métis. « Durant notre 
service, nous avons partagé les 
difficultés et les bons moments – je 
m’accroche à ces souvenirs. »

La vie n’a pas été facile 
pour Thibeau, qui a fait preuve 

d’une incroyable résilience et 
d’une grande ténacité à chaque 
obstacle qui s’est dressé sur son 
chemin. L’armée lui a donné les 
outils et les valeurs qui ont fa-
çonné son avenir. Comme jeune 
soldat métis, il a appris qu’aban-
donner n’était pas une option. 
Maintenant un aîné, il cherche 
à faire passer le même message 
aux jeunes autochtones et à 
laisser une source d’inspiration 
qui contribue à l’héritage de ses 
ancêtres. 

Avec courage, intégrité et 
loyauté, Robert Thibeau a laissé 
sa marque. Il est l’un de nos 
vétérans canadiens.
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En ce jour du Souvenir, souvenons-nous de ceux qui ont donné leur 
vie au service d'un Canada et d'un monde meilleur.

N'oublions jamais.

« Aujourd’hui commence 
la Semaine des vété-
rans, une occasion de 
rendre hommage aux 

Canadiens de courage qui ont 
répondu à l’appel du devoir 

DIMANCHE DERNIER, LE PREMIER 
MINISTRE JUSTIN TRUDEAU A FAIT 
LA DÉCLARATION SUIVANTE À 
L’OCCASION DE LA SEMAINE DES 
VÉTÉRANS, QUI SE DÉROULE 
DU 5 AU 11 NOVEMBRE 2023

Déclaration du Premier ministre à 
l’occasion de la Semaine des vétérans

et se sont mis au service de 
leur pays avec bravoure, dé-
vouement et altruisme. Cette 
année, au moment où nous 
soulignons le 75e anniversaire 
des efforts de maintien de la 

paix des Nations Unies, nous 
tenons tout spécialement à 
nous souvenir des membres 
des Forces armées canadiennes 
qui ont risqué leur vie pour se 
porter à la défense de la paix, 
de la sécurité, de la primauté du 
droit et de la démocratie dans 
le monde.

Les vétérans du Canada et 
leurs familles ont tant donné 
à notre pays, et nous devons 
veiller à leur offrir le soutien 

nécessaire. C’est pourquoi le 
gouvernement du Canada in-
vestit afin de favoriser le bien-
être des vétérans et de leur 
assurer une transition sans 
heurts vers la vie civile. Nous 
avons notamment mis sur pied 
le Consortium des campus 
connectés pour les militaires, 
les vétérans et leurs familles 
du Canada, un projet sans pré-
cédent qui aide les vétérans 
à parfaire leur éducation. De 
plus, nous avons mis en place 
le Fonds pour le bien-être des 
vétérans et de leur famille, 
qui est doté d’une enveloppe 
de 6 millions de dollars. Ce 
fonds appuie les organisations 
qui font du travail important 
d’un bout à l’autre du pays 
pour lutter contre l’itinérance, 
offrir de nouvelles formations 
aux vétérans en transition et 
favoriser l’emploi, tout en fai-
sant progresser la recherche 
sur la santé mentale et 
d’autres sujets cruciaux. Pour 
ajouter à l’investissement de 
156 millions de dollars prévu 
au Budget de 2023 pour amé-
liorer la prestation de ser-
vices aux vétérans et à leurs 
familles, nous avons annoncé 
cette semaine une nouvelle 
somme de 164 millions de 
dollars afin de maintenir en 
poste les employés actuels 
pendant deux années de plus. 
Ce nouvel investissement 
porte le financement total à 
321 millions de dollars sur 5 
ans, ce qui permettra d’offrir 
des services plus efficaces 
et rapides aux vétérans et à 
leurs proches.

Nous savons qu’il reste 
du travail à faire afin de ré-
pondre aux besoins de tous 
les vétérans au moyen de 
notre soutien, y compris ceux 

Crédit photo : Cabinet du Premier ministre / Adam Scotti

Hommage aux anciens combattants
Pièces usagées - Voitures réparables - Inventaire numérisé

506-532-6621 1796 chemin 
Shediac River 

C A H I E R  S P É C I A L

SEMAINE DES 
VÉTÉRANS
& JOUR DU
SOUVENIR
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Député provincial
Shédiac-Beaubassin-Cap Pelé

Jacques.J.Leblanc@gnb.ca 

Jacques LeBlanc

Exportation de hareng Cap-Pelé Inc.
2661-M, ch. Acadie, Cap-Pelé, N.-B. E4N 1C2

Jeanne Léger / secrétaire
Mario Cormier / Gérant des ventes

Courriel : info_cph@rogers.com

Nos hommages aux pompiers volontaires de la région
pour leur grand service à la communauté, en cette

Semaine de la prévention des incendies!

Tél. : (506) 577-9002 • Téléc. : (506) 577-9007

P H A R M A C I E

335 rue Main, Shediac
506-532-6601

MS0261@store.medecineshoppe.ca

Hommage à nos 
anciens combattants

des communautés margina-
lisées. Pour y parvenir, nous 
élaborons des politiques, des 
programmes et des modèles 
de prestation de services te-
nant compte de la variété de 
besoins de tous les vétérans 
du Canada. Nous mettons 
notamment en œuvre le 
premier Plan d’action en 
matière d’accessibilité pour 
les vétérans et nous tenons 
compte de la Stratégie rela-
tive à l’analyse comparative 
entre les sexes plus à toutes 
les étapes de nos processus 
décisionnels. C’est grâce à 
des mesures comme celles-là 
que nous veillons à ce que 
tous les vétérans – quelles 
que soient leur identité et 
leur origine – reçoivent le 
respect et la dignité qu’ils 
méritent.

En cette Semaine des 
vétérans, et pendant la 
Journée nationale des vété-
rans autochtones et le jour 
du Souvenir plus tard cette 
semaine, j’encourage tous les 
Canadiens à se renseigner 
et à se joindre à la conver-
sation au moyen du mot-clic 
#LeCanadaSeSouvient dans 
les réseaux sociaux. Mon 
message aux vétérans et à 
leurs proches est le suivant : 
merci pour vos sacrifices et 
votre dévouement au service 
de notre pays. Jamais nous ne 
saurons vous exprimer toute 
notre gratitude.

Nous nous souviendrons. »

ABONNEZ-VOUS
EN LIGNE SUR

WWW.MONITEURACADIEN.COM
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C A H I E R  S P É C I A L

SEMAINE DES 
VÉTÉRANS
& JOUR DU
SOUVENIR

Huron Brant recevant sa médaille militaire en Italie. Crédit : Bibliothèque et Archives Canada PA-130065.
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Bien que des statis-
tiques exactes soient 
difficiles à compiler, le 
taux de participation 

des Autochtones aux efforts 
militaires du Canada au cours 
des dernières années a été 
impressionnant. Ces volontaires 
déterminés ont souvent été 
contraints de surmonter de 
nombreux défis pour porter 
l’uniforme, que ce soit pour 
apprendre une nouvelle langue, 
pour s’adapter aux différences 
culturelles ou pour avoir à 
parcourir de grandes distances 
à partir de leurs communautés 
éloignées simplement pour 
s’enrôler. Les défis auxquels 
ils faisaient face s’étendaient 
souvent à leur vie après le 
service militaire. De nombreux 
vétérans de guerre autochtones 
ne recevraient pas le même 
traitement que les autres vété-
rans canadiens.

PREMIÈRE GUERRE MONDIALE
La Première Guerre mondiale 
a fait rage de 1914 à 1918, et 
plus de 4 000 Autochtones ont 
porté l’uniforme au cours de ce 
conflit. Ce fut une participation 
remarquable et, dans certaines 
régions, un homme sur trois 
aptes au combat s’est porté 
volontaire. En effet, certaines 
communautés (comme la bande 
Head of the Lake en Colom-
bie-Britannique) ont vu tous 
leurs hommes âgés de 20 à 
35 ans s’enrôler. Les recrues 
autochtones se sont enrôlées 
pour diverses raisons : la re-
cherche d’un emploi ou d’aven-
ture, ou encore dans le but de 
maintenir une tradition qui avait 
vu leurs ancêtres combattre 
aux côtés des Britanniques dans 
les précédents efforts militaires 
comme la guerre de 1812 et la 

LES MEMBRES DES PREMIÈRES NATIONS, LES MÉTIS ET LES INUITS DU 
CANADA ONT UNE LONGUE ET FIÈRE TRADITION DE SERVICE MILITAIRE 
POUR NOTRE PAYS.

LE 8 NOVEMBRE 
EST LA JOURNÉE DES 
VÉTÉRANS AUTOCHTONES 

guerre d’Afrique du Sud.
De nombreux hommes 

des communautés autochtones 
avaient de précieuses compé-
tences lorsqu’ils se sont enrôlés 
dans les forces armées. La 
patience, la ruse et l’adresse au 
tir étaient des traits de carac-
tère bien reconnus de ceux qui 
venaient de communautés où 
la chasse faisait partie de la vie 
quotidienne. Ces attributs ont 
aidé beaucoup de ces soldats 
à devenir d’excellents tireurs 
d’élite et des éclaireurs (soldats 
qui traversent secrètement les 
lignes du front pour recueillir 
de l’information sur l’ennemi). 
Au moins cinquante médailles 
pour actes de bravoure ont 
été décernées à des soldats 
autochtones pendant la guerre. 
Henry Louis Norwest, un 
Métis de l’Alberta et l’un des 
plus exceptionnels tireurs du 
Corps canadien, détenteur d’un 
record de division pour le tir 
d’embuscade de 115 coups de 
feu mortels, s’est vu décerner la 
Médaille militaire avec barrette 
pour son courage sous le feu de 
l’ennemi.

SECONDE GUERRE MONDIALE
Lorsque la Seconde Guerre 
mondiale a éclaté en septembre 
1939, de nombreux Autoch-
tones ont encore une fois ré-
pondu à l’appel du devoir et se 
sont engagés dans les forces ar-
mées. En mars 1940, plus d’une 
centaine d’entre eux s’étaient 
déjà portés volontaires. À la 
fin du conflit en 1945, plus de 
3 000 membres des Premières 
Nations, ainsi qu’un nombre 
inconnu de Métis, d’Inuits et 
d’autres Autochtones avaient 
porté l’uniforme. Certains se 
sont enrôlés dans la Marine 
royale du Canada et l’Avia-

tion royale du Canada, mais la 
plupart ont servi dans l’Armée 
canadienne.

Les soldats autochtones 
ont encore une fois servi en 
tant que tireurs d’élite et 
éclaireurs, tout comme ils 
l’avaient fait au cours de la 
Première Guerre mondiale, 
mais certains ont également 
joué un rôle spécifique durant 
ce conflit. Un exemple unique 
était le fait d’agir à titre de « 
transmetteur en code ». Des 
hommes, comme Charles « 
Checker » Tomkins de l’Alber-
ta, ont traduit en langue crie 
des messages radio confiden-
tiels afin qu’ils ne puissent pas 
être compris lorsqu’ils étaient 
interceptés par l’ennemi. Un 
autre « transmetteur en code 
» d’origine crie traduisait alors 
en anglais le message reçu pour 
qu’il puisse être compris des 
destinataires visés.

Les soldats autochtones 
ont été décorés de nombreuses 
médailles de bravoure pendant 
la guerre. Willard Bolduc, un 
aviateur Ojibwa de l’Ontario, 
s’est vu décerner la Croix du 
service distingué dans l’Avia-
tion pour ses combats comme 
mitrailleur de bord durant une 
série de bombardements sur 
le territoire européen occupé. 
Huron Brant, un Mohawk de 
l’Ontario, a obtenu la Médaille 
militaire pour son courage lors 
des combats en Sicile.

Les Vétérans autochtones 
ont également contribué à 
l’effort de guerre sur le front 
intérieur. Ils ont fait des dons 
financiers importants, en plus 
de donner des vêtements et 
des aliments pour appuyer de 
bonnes causes. Ils ont égale-
ment accordé le droit d’utili-
sation de certaines terres sur 
leurs réserves pour permettre 
la construction de nouveaux 
aéroports, de champs de tir et 
d’installations de la Défense. 

Les efforts particuliers des 
communautés des Premières 
Nations en Ontario, au Manito-
ba et en Colombie-Britannique 
ont même été reconnus avec 
l’attribution de la Médaille de 
l’Empire britannique afin de 
rendre hommage à leurs géné-
reuses contributions.

GUERRE DE CORÉE
La guerre de Corée a éclaté 
en 1950, et plusieurs centaines 
d’Autochtones ont porté 
l’uniforme du Canada au cours 
de ce conflit. Beaucoup d’entre 
eux avaient combattu pendant 
la Seconde Guerre mondiale, 
qui avait pris fin cinq ans plus 
tôt. Ce retour au service en 
Corée a vu certains de ces 
braves soldats pratiquer leurs 
fonctions antérieures de diffé-
rentes façons.

Tommy Prince, un Ojibwa 
du Manitoba, a été en service 
avec le Princess Patricia’s Ca-
nadian Light Infantry en Corée. 
Il a utilisé sa vaste expérience 
de fantassin acquise pendant la 

Seconde Guerre mondiale pour 
réaliser des missions péril-
leuses, comme celles de type « 
patrouille d’enlèvement ». Alors 
qu’il était commandant en se-
cond d’un peloton de fusiliers, 
il a dirigé un groupe d’hommes 
dans un camp ennemi où ils se 
sont emparés de deux mitrail-
leuses. Il a également pris part 
à l’âpre bataille de Kapyong en 
1951, et son bataillon s’est vu 
décerner la décoration United 
States Presidential Unit Citation 
– un rare honneur pour une 
force non américaine.

TRAITEMENT INJUSTE
Des milliers d’Autochtones ont 
fièrement servi en uniforme 
pendant les années de guerre. 
De nombreuses communautés 
autochtones ont également 
contribué aux efforts de guerre 
de notre pays d’autres façons. 
Cependant, il y a eu un côté 
sombre dans la façon dont le 
gouvernement canadien a traité 
ces communautés. Le Canada 
a exproprié des centaines de 

Cameron Brant fut l’un des 88 membres des Six-Nations morts à la guerre dont les noms 
sont gravés sur une tablette en bronze donnée par le prince de Galles à la réserve des Six-
Nations. Ce portrait de Brant est un croquis d’Irma Coucill pour le Temple de la renommée 
des Indiens. Crédit : Woodland Cultural Centre.
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milliers d’acres de terres de ré-
serve à cette époque. Certaines 
de leurs terres ont également 
été prises et données à des 
non-Autochtones dans le cadre 
d’un programme qui accordait 
des terres agricoles aux vété-
rans qui revenaient de la guerre. 
Le gouvernement a générale-
ment exclu les vétérans au-
tochtones de ce programme de 
réinsertion et les a également 
traités injustement d’autres 
manières.

De nombreux Autochtones 
espéraient que leur service et 
leurs sacrifices en temps de 
guerre augmenteraient leurs 
droits dans la société cana-
dienne. Mais le Canada ne les a 
pas traités de la même ma-

RANGERS CANADIENS
Les hommes et les femmes 
autochtones ont aussi continué 
de porter fièrement l’uniforme 
dans les années d’après-guerre. 
Comme beaucoup de ceux 
qui ont poursuivi leur vie dans 
les forces armées, ils ont été 
déployés partout où l’on a eu 
besoin d’eux – de leurs fonc-
tions auprès de l’OTAN en 
Europe pendant la guerre froide 
à leur service auprès des Na-
tions Unies, en passant par leur 
participation à d’autres opéra-
tions multinationales de soutien 
de la paix dans des dizaines de 
pays partout dans le monde. 
Au cours des dernières années, 
de 2001 à 2014, de nombreux 
membres autochtones des 

nière que les autres vétérans 
après leur retour à la vie civile. 
Souvent, ils se sont vu refuser 
l’accès aux avantages complets 
offerts aux vétérans et aux pro-
grammes de soutien. Bien qu’ils 
aient servi ensemble sur les 
lignes de front, les vétérans au-
tochtones ont été laissés pour 
compte par rapport à leurs 
camarades non autochtones. Ce 
traitement de seconde classe 
a rendu leur transition vers la 
vie après le service encore plus 
difficile. Cette discrimination a 
eu des répercussions négatives 
sur de nombreux Autochtones 
courageux qui avaient tant 
donné pour la cause de la paix 
et de la liberté.

Un ranger canadien lors d’une patrouille au Nunavut en 2012. Crédit : Ministère de la Défense nationale IS2012-1012-06.

Tommy Prince (à droite) avec son frère au palais de Buckingham, où il a reçu deux médai-
lles pour bravoure. Crédit : C.J. Woods / Ministère de la Défense nationale / Bibliothèque 
et Archives Canada / PA-142289.
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de plusieurs façons. Les noms 
donnés à des navires de la Ma-
rine royale canadienne au fil des 
ans, comme le NCSM Iroquois, 
le Cayuga et le Huron, ne sont 
qu’une indication de notre 
respect pour la contribution 
durable des Vétérans autoch-
tones. Cette longue tradition de 
service militaire est également 
commémorée avec le remar-
quable Monument national 
érigé en l’honneur des anciens 
combattants autochtones à 
Ottawa. Ce monument commé-
moratif est profondément sym-
bolique et présente un grand 
aigle de bronze à son sommet, 
avec quatre hommes et femmes 
de différents groupes autoch-
tones de partout au Canada 

I L  Y  A U R A  U N E  C É R É M O N I E
P O U R  L E  J O U R  D U  S O U V E N I R
A U  P A R C  D E S  V É T É R A N S  ( À
L ' A N G L E  D U  C H E M I N  R O Y A L  E T
L A  R U E  S A I N T - T H O M A S ) ,  À
C O M P T E R  D E  1 1  H ,  L E  S A M E D I
1 1  N O V E M B R E .

I L  Y  A U R A  U N E  C É R É M O N I E
P O U R  L E  J O U R  D U  S O U V E N I R
A U  P A R C  D E S  V É T É R A N S  ( À
L ' A N G L E  D U  C H E M I N  R O Y A L  E T
L A  R U E  S A I N T - T H O M A S ) ,  À
C O M P T E R  D E  1 1  H ,  L E  S A M E D I
1 1  N O V E M B R E .

N’OUBLIONS
JAMAIS

T 506.758.4078
village@memramcook.com 
www.memramcook.comwww.memramcook.com

Forces armées canadiennes ont 
dû accomplir des missions dan-
gereuses en Afghanistan durant 
les efforts militaires de notre 
pays dans ce territoire déchiré 
par la guerre.

Plus près de chez nous, le 
personnel militaire autochtone 
a joué une grande variété de 
rôles, notamment celui des 
Rangers canadiens. Ce groupe 
de réservistes est actif princi-
palement dans le Nord, ainsi 
que dans les étendues éloignées 
de nos côtes Est et Ouest. Les 
Rangers utilisent leur connais-
sance particulière du territoire 
pour aider à maintenir une 
présence militaire dans ces 
régions difficiles à atteindre, 
surveiller les littoraux et prêter 
assistance dans les opérations 
de sauvetage.

L’histoire de la contribution 
des Autochtones à la Première 
Guerre mondiale, à la Seconde 
Guerre mondiale, à la guerre 
de Corée et aux opérations 
en temps de paix des Forces 
armées canadiennes est une 
histoire glorieuse. Bien qu’il soit 
difficile de fournir des chiffres 
exacts, on estime que près de 
12 000 Autochtones des Pre-
mières Nations, Métis et Inuits 
ont servi durant les grands 
conflits du 20e siècle et que, 
malheureusement, au moins 500 
d’entre eux ont perdu la vie 
lors de ces guerres.

HONORER LES CONTRIBUTIONS
Ce riche héritage a été reconnu 

Les Snowbirds des Forces Canadiennes 
survolent le Monument national des 
anciens combattants autochtones. Crédit : 
veterans.gc.ca.

immédiatement sous ce dernier. 
Un loup, un ours, un bison et un 
caribou – ces puissants animaux 
qui représentent des « guides 
spirituels » qui ont longtemps 
été considérés par les cultures 
autochtones comme importants 
pour connaître le succès sur 
le plan militaire – montent la 
garde à chaque coin. Des céré-
monies du souvenir sont tenues 
près de ce monument spécial, y 
compris au cours de la Journée 
des vétérans autochtones qui 
est célébrée le 8 novembre de 
chaque année. 

Anciens Combattants 
Canada reconnaît la contribu-
tion de Fred Gaffen, dont les 
recherches ont été utiles pour 
l’écriture de cette publication. 

TROUVEZ LE POINT DE VENTE LE PLUS
 PROCHE DE CHEZ VOUS SUR
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MONCTON
À l’occasion du jour du Souve-
nir, notre collectivité se rassem-
blera pour rendre hommage à 
nos anciens combattants. Le 11 
novembre, joignez-vous à nous 
pour souligner leurs sacrifices 
en assistant à l’une des cérémo-
nies suivantes :

• Cérémonie du jour du Sou-
venir de la filiale 6 de la Légion 
royale canadienne 

Arrivez avant 10 h 
Colisée de Moncton (377, 
prom. Killam)

• Cérémonie communautaire 
du jour du Souvenir
10 h 45 à 11 h 15 
Parc Victoria (223, rue Weldon)

• Cérémonie du jour du Souve-
nir de la filiale 54 de la Légion 
royale canadienne 
11 h à midi
Parc Sunny Brae (85, av. Massey)

Des fermetures de rues et des 
interruptions de la circulation 
sont à prévoir pour permettre 
le déroulement du défilé.

DIEPPE
La Ville de Dieppe, en collabo-
ration avec l’Association des 
vétérans militaires de Dieppe, 

organise une cérémonie le 
samedi 11 novembre à l’école 
Mathieu-Martin (511, rue 
Champlain) pour commémorer 
le jour du Souvenir.

Le défilé des vétérans, des 
cadets et de la GRC débutera 
à 10 h 30 pour se rendre à la 
scène intérieure où se dérou-
lera la cérémonie qui commé-
more la signature de l’Armis-
tice, mettant fin à la Première 
Guerre mondiale en 1918.

Une réception suivra au 
Club d’âge d’or de Dieppe (445, 
avenue Acadie).

MEMRAMCOOK
Le groupe des anciens combat-
tants de Memramcook est fier 
d’organiser encore cette année 
une cérémonie au Parc des 
anciens combattants pour mar-
quer le Jour du Souvenir. Elle se 

tiendra à 11 h le 11 novembre. 
Votre présence serait grande-
ment appréciée. 

Infos : Etienne Gaudet, 506-
962-7770 ou 21years52days@
gmail.com.

GRAND-BOUCTOUCHE
La cérémonie du Jour du Sou-
venir débutera à 10h30 au Parc 
des vétérans, 30 rue Évangéline. 

CHAMPDORÉ
La cérémonie du jour du 
Souvenir débutera avec une 
messe à 10h à l’église Saint-An-
toine-l’Ermite. La cérémonie 
commémorative suivra à 10h45 
au centre communautaire de 
Saint-Antoine.  Au cours de la 
journée, un témoignage avec 
Aurèle Babineau, vétéran, sera 
diffusée sur la page Facebook 
de la Ville de Champdoré. Afin 

de rendre hommage aux vété-
rans, vous êtes invités à porter 
un coquelicot en signe de re-
connaissance et à partager vos 
messages de remerciements sur 
les réseaux sociaux à l’aide du 
mot-clic #JourduSouvenir.

POINTE-SAPIN
Les gens de Pointe-Sapin et 
d’ailleurs sont cordialement in-
vités à une petite cérémonie, le 
samedi 11 novembre, à 10h45, 
au monument des anciens com-
battants. Une couronne sera 
déposée en mémoire de tous 
les soldats défunts de notre 
communauté. Vous êtes invités 
à venir déposer vos couronnes, 
vos coquelicots, un poème, une 
prière ou tout autre symbole 
au monument à ce moment 
ou n’importe quand dans la 
journée.

A L’HEURE DE METTRE SOUS 
PRESSE, TOUS LES RENSEIGNE-
MENTS NE NOUS ÉTAIENT PAS 
PARVENUS. RENSEIGNEZ-VOUS 
AUPRÈS DE VOTRE MUNICIPALITÉ 
OU DE LA BRANCHE LOCALE DE 
LA LÉGION ROYALE CANADIENNE 
POUR CONNAÎTRE LES DÉTAILS 
ÉVENTUELS D’UNE CÉRÉMONIE DU 
JOUR DU SOUVENIR.

Horaires des cérémonies du 11 novembre

C A H I E R  S P É C I A L

SEMAINE DES 
VÉTÉRANS
& JOUR DU
SOUVENIR
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D ans mes chroniques 
précédentes, j’ai 
souvent évoqué la 
nécessité de porter 

un regard sur nous-mêmes, de 
nous livrer à une introspection 
pour mieux nous découvrir. Ce-
pendant, pour parvenir à cela, il 
est essentiel de surmonter cer-
tains obstacles. L’un d’eux est la 
nécessité de calmer notre esprit 
afin d’écouter nos pensées et 
nos réflexions qui émergent de 
notre cerveau. Les distractions 
de la vie quotidienne ont une 
influence significative sur nous, 
notre esprit et notre cerveau. 
L’objectif est de développer une 
écoute attentive pour pouvoir 

pleinement nous concentrer sur 
nos idées et les émotions qui en 
découlent.

Avant d’entamer toute 
réflexion, il est utile de trou-
ver un endroit paisible, un coin 
où nous pouvons ressentir la 
sérénité. Cet endroit ne se 
trouve pas devant la télévision, 
à proximité de nos proches, ou 
parmi d’autres distractions. Il 
s’agit de créer une expérience 
en solitaire, afin que notre 
voix intérieure puisse se faire 
entendre.

Une fois que nous avons 
identifié cet espace, nous avons 
la liberté de le personnaliser se-
lon nos préférences. Nous pou-
vons le décorer avec des objets 
précieux qui nous tiennent à 
cœur, tels que des livres, des 

photos, des images, des cristaux, 
un journal, des citations inspi-
rantes, des crayons, une chaise 
berçante, et bien plus encore. 
Laissons notre imagination s’ex-
primer librement pour créer 
un endroit unique et personnel. 
Ajoutons nos couleurs préfé-
rées pour faire de cet endroit 
un lieu de recueillement. Le but 
est de faire de cet espace notre 
refuge pour la réflexion.

En fin de compte, l’objectif 
est de créer un environnement 
propice à la découverte de soi. 
Par exemple, j’ai transformé une 
pièce inutilisée en mon coin 
préféré, mon coin de paradis. 
Cet endroit est le lieu où je 
pratique la méditation, la prière, 
la lecture, l’écriture, l’écoute 
de la musique inspirante, et où 
je réfléchis sur une multitude 
de sujets. Il est orné de livres, 
de photos de mes enfants et 

NOTRE COIN DE PARADIS

Marie O’Brien.

petits-enfants, d’un bureau de 
travail et d’une chaise berçante. 
Il est devenu mon coin de para-
dis sur terre. Parfois, si l’espace 
est limité, s’asseoir près d’une 
fenêtre peut suffire pour laisser 
la lumière naturelle toucher 
notre cœur et nos pensées, 
car la lumière est une source 
d’inspiration.

Une fois que nous avons 
aménagé cet espace selon nos 
désirs, il est important d’y 
passer du temps régulièrement, 
dans le but de vous reconnecter 
avec vous-même. Vous consta-
terez l’incroyable sensation de 
paix et de bien-être qui émerge 
lorsque vous vous trouvez dans 
cet endroit. Il devient un espace 
sacré de réflexion.

Ensuite, pour enrichir notre 
écoute intérieure, explorons 
les bienfaits d’une promenade 
en pleine nature. Il est bien 
connu que se promener dans 
un sentier, une forêt, un parc 
ou près de la mer apaise notre 
esprit. Nous nous connectons 
ainsi à la nature dans toute sa 
splendeur. La proximité de ces 
éléments naturels nous apporte 
une paix profonde. Si vous vou-
lez renforcer votre bien-être, 
une connexion régulière avec 
la nature est essentielle, et cela 
ne coûte pas cher. L’idéal serait 
de combiner ces deux possibi-
lités dans notre vie. Le but est 
d’entreprendre des actions qui 
améliorent notre réflexion et, 

par conséquent, notre bien-être.
Les espaces de recueille-

ment que nous créons à notre 
manière permettent à notre 
esprit de se calmer, ouvrant la 
voie à une plus grande clarté de 
pensée. Cela peut nous inciter 
à pratiquer la méditation, à 
faire le vide dans notre esprit, 
et à mettre fin au brouhaha 
incessant de nos pensées. Une 
promenade en nature nous pré-
pare idéalement à la réflexion et 
à la découverte de nous-mêmes. 
Les bienfaits de ces pratiques 
apportent la paix à notre âme. 
En effet, la nature a un pouvoir 
d’émerveillement qui agit posi-
tivement sur notre bien-être. Il 
est parfois nécessaire d’intégrer 
ces exemples dans nos agendas 
chargés.

J’ai remarqué que, à mon 
âge d’or, il ne faut pas grand-
chose pour se sentir bien, en 
paix. Adopter certaines pra-
tiques sereines dans notre vie 
semble parfois suffisant pour se 
ressourcer. Le matériel a moins 
d’importance qu’il y a quelques 
années. Par conséquent, il est 
essentiel de créer un environne-
ment simple chez nous qui nous 
permette de nous concentrer 
sur l’essentiel. Nous avons tous 
le pouvoir de créer notre coin 
de paradis, selon nos désirs et 
nos aspirations. En nous connec-
tant à la beauté de la nature, 
nous pouvons optimiser nos 
réflexions. L’introspection de-
vient ainsi plus accessible dans 
de telles conditions.

Je vous invite à méditer 
dans vos coins de paradis per-
sonnels à votre manière, chez 
vous, ainsi qu’à vous reconnec-
ter à la nature. 

Marie O’Bien
mbo28@icloud.com

Marie O’Brien habite à Shediac. Elle 
est l’auteure de deux livres : L’Écriture 
en cadeau et Les carnets de Marie… à 
ma façon. Ces livres sont disponibles à 
la Coop IGA de Shediac et à la Librairie 
acadienne sur le campus de l’Universi-
té de Moncton.
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BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL) Ayez foi en vos capacités et vous aurez 
l’impulsion nécessaire pour atteindre des postes de plus haut niveau. Des ef-
forts sont requis dans votre vie sociale; on vous invitera à organiser des sorties 
et des activités entre amis.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI) Vous êtes populaire : vos collègues 
seront plus attentifs à ce que vous avez à dire et vous applaudiront pour vos 
actions. À la maison, un grand nettoyage pourrait s’avérer nécessaire pour 
vous aider à mieux organiser vos pensées.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)  Beaucoup de déplacements à prévoir 
pour le travail ou pour prendre soin de votre santé ou de celle d’un proche. 
Si vous devez prendre part à un débat, assurez-vous de disposer d’argu-
ments exacts et pertinents avant de défendre votre point de vue.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET) Vous aurez enfin la possibilité de 
vous assurer un avenir financier, ce qui soulagera considérablement le poids 
sur vos épaules. Vous pourrez également envisager de créer un projet person-
nel pour vos années de retraite.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT) Visualisez un objectif  précis et met-
tez-le en pratique pour bénéficier d’une belle promotion. Cette opportunité 
vous offrira un nouveau départ, et de nombreuses personnes vous soutien-
dront pour y parvenir.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE) Avant d’agir, réfléchissez bien! 
Si vous voulez vous réorienter professionnellement, vous trouverez la bonne 
direction pour entamer une brillante carrière. Des personnes proches peuvent 
vous aider à prendre les bonnes décisions.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE) Après une période 
de tension, il est bon de se reposer et de recharger ses batteries. Profitez d’ac-
tivités plus calmes pour reprendre des forces. Dans un contexte chaotique, un 
membre de la famille aura besoin de vous.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE) Grâce à vos réseaux 
sociaux, vous pourrez étendre vos relations. Dans un cadre professionnel, vous pour-
rez tisser de nouvelles amitiés agréables. Si vous êtes célibataire, vous pourriez même 
rencontrer l’amour au travail.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE) Pensez à re-
tourner à l’école. Au travail, vous aurez l’occasion de rencontrer des per-
sonnes de toutes origines et de conclure de bonnes affaires. Sentimentale-
ment, un petit voyage pourrait raviver la flamme de votre relation.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER) Si votre partenaire 
est d’une culture différente de la vôtre, des ajustements sont nécessaires dans 
votre relation. Évitez la brusquerie. En outre, une répartition plus équitable des 
tâches ménagères serait très appréciée.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER) Votre créativité sera stimulée 
par des émotions intenses, ce qui contribuera à faire ressortir l’artiste en vous. 
Possédant une habileté particulière pour les détails et pour l’élégance, vous aurez 
le courage de vous démarquer.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS) Pour obtenir des résultats pro-
fessionnels satisfaisants, vous devrez faire preuve de minutie dans vos négoci-
ations. Quant à votre vie sentimentale, vous n’avez pas à vous inquiéter, votre 
douce moitié vous demandera en mariage.

SEMAINE DU 8 AU 14 NOVEMBRE 2023
SIGNES CHANCEUX DE LA SEMAINE : 
BALANCE, SCORPION ET SAGITTAIRE

CHARADE
Les trains finissent leur voyage dans mon premier.

Mon deuxième augmente chaque année.
Mon tout est un espace réservé généralement aux voitures.

Les réponses aux jeux se trouvent à la page 31.

Pause détente
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Dessin à colorier

Pause détenteAmusez-vous bien!

JOUR DU SOUVENIR
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Les Patriotes ont inscrit un 
gain de 1 à 0 en tirs de 
barrage avec deux buts sur 
les Cavalières de Clé-

ment-Cormier, dimanche à Frede-
ricton en grande finale. Il n’y a eu 
aucun but en temps réglementaire 
ni en prolongation dans le match 
serré et des jeux démontés par 
les joueuses des deux équipes. Les 

Les Cavaliers de Clément-Cor-
mier sont tombés 3 à 1 en pro-
longation face à James M. Hill dans 
la finale AA au soccer gars. Joshua 
Chapman avait créé l’égalité 1 à 1 
en deuxième demie. James M. Hill a 
pu marquer deux fois en prolonga-
tion pour l’emporter. Les Cavaliers 
ont disposé de Carleton North 1 
à 0 en demi-finale avec le but de 
Simon Allain et le jeu blanc de Jacob 
Goguen. James M. Hill a éliminé 
Sussex 4 à 0 en demi-finale. 

DIVISION AAA
Les champions des gars AAA sont 
les Black Kats de Fredericton avec 
une victoire de 3 à 2 contre les 
Lions Leo Hayes en finale dimanche. 
Samedi, les Olympiens de l’Odyssée 
ont été blanchis 4 à 0 par les Black 
Kats en demi-finale. Josué Pleitez 
Marroquin était le gardien dans 
la défaite. Les Lions ont repoussé 
toutes les attaques des Trojans de 
Trimble avec un gain de 3 à 0 dans 
l’autre demi-finale. 

Les Trojans de Trimble ont 
perdu 3 à 1 contre les Black Kats 
de Fredericton chez les filles AAA 
en demi-finale. Peyton MacDonald a 

LES PATRIOTES DE L’ÉCOLE LOUIS-J.-ROBICHAUD SONT LES 
CHAMPIONNES DU SOCCER FILLES SENIOR AA DE L’ASSOCIATION 
SPORTIVE INTERSCOLAIRE DU NOUVEAU-BRUNSWICK.

Normand A. Léger

LES PATRIOTES SONT CHAMPIONNES 
AU SOCCER AA PROVINCIAL

réussi l’unique filet des siennes. Les 
Castors de l’école Sainte-Anne ont 
été blanchies 4 à 0 par les Rebelles 
de l’école secondaire Népisiguit 
dans l’autre demi-finale. En finale 
dimanche, ÉSN a raflé le titre avec 
un gain de 1 à 0 sur Fredericton. 

DIVISION A
Petitcodiac est champion de la 
division gars A avec un gain de 1 à 0 
sur le Moncton Christian Academy 
dimanche.

L’équipe championne A filles 
est Aux-Quatre-Vents de Dalhousie 
avec une victoire de 2 à 0 sur Fre-
dericton Christian Academy. Abigail 
Matchett et Leah Bernatchez ont 
marqué les buts.

FOOTBALL
Les Vedettes de Mathieu-Martin 
ont perdu 12 à 6 contre le Stromp 
-18 ans à Saint-Jean au football filles 
provincial des écoles secondaires. 
Chloé Doucet a réussi l’unique ma-
jeur des siennes. La première saison 
historique des Vedettes a ainsi pris 
fin avec cette défaite en demi-finale.

Au football gars des écoles 
secondaires, séries demi-finales 
vendredi soir, les Black Kats de Fre-
dericton sont revenus de l’arrière 
pour défaire les Trojans de Harrison 
Trimble 15 à 10. Trimble menait 7 
à 0 en première demie avec un jeu 

SPORTS

Les Patriotes de Louis-J.-Robichaud sont les championnes du soccer provincial senior AA chez les filles de l’Association sportive interscolaire du Nouveau-Brunswick. 

Les Cavaliers de Clément-Cormier ont perdu en finale provinciale de soccer AA scolaire 
dimanche. (Photo Normand A. Léger)

NORMAND A. LÉGER

buts de LJR en tires sont venus des 
bottés de Danika Noël et d’Iza-
belle Gallant. Le jeu blanc pour les 
deux matchs du tournoi provin-
cial, ainsi que pour les 11 autres 
matchs de la saison des Patriotes, 
appartiennent à la gardienne de 
but Abigail Metcalfe. Les Patriotes 
ont connu une excellente saison 
de 11 victoires, deux matchs nuls 
et aucune défaite et n’ont encaissé 
aucun but de la saison.

solide. Les Royals de Riverview ont 
eu raison des Blue Knights de Ken-
nebecasis Valley 21 à 7 dans l’autre 
demi-finale. Ce sera une finale Black 
Kats et Royals samedi au terrain 
Rocky Stone à 18 h. Rothesay et 
Simonds vont s’affronter à 14 h au 
terrain Rocky Stone en finale du 
football gars à 9 joueurs. 

HOCKEY PRÉPARATOIRE
Les Patriotes de Louis-J.-Robi-
chaud ont défait les Cavalières de 
Clément-Cormier 3 à 2 dimanche 
en partie préparatoire des filles 
des écoles secondaires. Marie-Ève 
Maillet et Lexie Richard ont touché 
la cible pour les Cavalières et 
Alexie Léger, Janik Dupuis et Lexie 
Bourque, les Patriotes. 

Chez les gars, Rothesay 
a disposé des Highlanders de 
McNaughton 7 à 4 samedi. Noah 
Gallant avec 2 et Draven Miller et 
Wesley McCluskey ont marqué 
dans la défaite. Les Olympiens de 
L’Odyssée ont disposé des Rebelles 
de l’école secondaire Népisiguit 
7 à 2, vendredi. Tyler LeBlanc, 
Xavier Daigle, Nicolas Nadeau, 
Avery Young, Adam LeBlanc, Simon 
Thibodeau et Patrick Carter ont 
trouvé la cible pour les Olympiens. 
Frédéric Maltais et Alexandre Roy 
ont assuré la riposte. Dax Labonté 
a remporté le gain devant le filet 
avec 28 arrêts.    

La saison de hockey de 
la Conférence de l’Est débute 
vendredi.

7h45 aréna Cap- Pelé

Vendredi 10 novembre

Ce match présenté par
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LES FLYERS DE DIEPPE ONT 
REMPORTÉ DEUX VICTOIRES PAR 
DES POINTAGES ÉLEVÉS EN FIN DE 
SEMAINE LORS DE JOUTES DE LA 
LIGUE DE HOCKEY -15 ANS GARS 
NOUVEAU-BRUNSWICK-ÎLE-DU-
PRINCE-ÉDOUARD À DOMICILE.

L a formation de Dieppe 
a marqué 25 buts lors 
de ces joutes. L’équipe 
a marqué six fois en pé-

riode médiane et à cinq reprises 
en troisième samedi en route 
vers un gain de 14 à 7 sur les 
Sharks de Port City au Centre 
UNIplex. Alexandre Caissie a 
mené l’offensive avec cinq buts 
et Yanik Richard a deux filets et 
quatre mentions d’aide pour 6 
points. Samuel Nowlan a deux 
buts et trois passes et Miguel 
Doiron, trois mentions d’aide. 
Maxime Caouette a un but et 
une passe et Isaak Bérubé, Bo-
dan Macfadden, Nolan Mcgillis 
et Kale Leard, un but chacun. 
Lukas Vautour, Miguel Duplessis 
et Louis-Simon Boucher ont 
deux passes chacun. Annika 
Betts a inscrit la victoire devant 
le filet avec 34 lancers comparé 
à 50 pour son vis-à-vis. Dieppe 
a un but en avantage numérique 
en quatre tentatives comparé à 
1-en-3 pour les Sharks.

Les Flyers n’ont pas eu 
trop de difficulté avec une 

Normand A. Léger

DEUX VICTOIRES DES FLYERS ET DES HAWKS
victoire de 11 à 2 sur les War-
riors de Prince-Ouest de l’Île-
du-Prince-Édouard au Colisée 
de Moncton vendredi soir. Une 
performance de six buts en 
troisième période a scellé l’issue 
de la rencontre. Nolan McGillis a 
deux buts et une passe et Lukas 
Vautour un but et trois mentions 
d’aide pour les Flyers. Miguel 
Doiron et Bodan Mcfadden ont 
un but et deux passes et Yanik 
Richard, deux filets. Alexandre 
Caissie, Nolan Robinson et Isaak 
Bérubé ont trouvé le fond du 
filet à une reprises. Miguel Du-
plessis, Samuel Nowlan et Kale 
Leard ont deux mentions d’aide 
chacun et Maxime Caouette, un 
but. Xavier LeBlanc a remporté 
le gain devant le filet.

Les Kings de Kennebecasis 
Valley affrontent les Flyers same-
di à 14 h au Centre UNIplex.  

DEUX GAINS DES HAWKS 
DE MONCTON
Les Hawks de Moncton ont 
défait l’Express de l’Île-du-Prince-
Édouard 7 à 4 dimanche au 
Centre Superior Propane. Jensen 
Guitard a mené l’offensive avec 
deux buts et une passe. Gabriel 
Melanson et Mac MacPhee ont 
un but et deux passes chacun et 
Justin Hanscomb et Marc-Olivier 
Ouellette, un but. Samuel Paquet 
avec 16 arrêts a inscrit la victoire 
à son actif. Son opposant a réussi 
44 arrêts. L’Express a un but en 

huit tentatives en avantages numé-
riques et Moncton, zéro en quatre.

Les Hawks ont humilié l’At-
tack de l’Île-du-Prince-Édouard 13 
à 1 au Centre Superior Propane 
avec une avance de 5 à 0 et 9 à 1 
après les première et deuxième 
périodes vendredi. Le capitaine 
Marc MacPhee a mené l’offensive 
avec quatre buts et deux passes 
pour 6 points. Dimitri Bélanger a 
ajouté un tour du chapeau et deux 
mentions d’aide et Jansen Gui-
tard, un but et trois passes. Justin 
Hanscomb a deux buts et une 
passe et Alex Laboissonnière et 
Nathan LeBlanc ont trouvé le fond 
du filet une fois avec deux passes 
et Nathaniel St-Pierre Maltais, un 
but. Hudson Lymburner et Gabriel 
Melanson ont deux passes chacun. 
Dax Doiron a fait face à 13 lancers 
pour la victoire comparé à 66 tirs 
contre les deux gardiens opposés. 
Moncton a marqué cinq fois en 
huit occasions en avantage numé-
rique et l’Attack, 0-en-3.

DIVISION MINEURE
Les Scorpions du Sud-Est ont 
blanchi les Sea Dogs 8 à 0 samedi 
sur la route à Saint-Jean. Mikel 
LeBlanc et Luka Dufour ont mar-
qué deux fois et Dylan Dallaire, 
Christian Belliveau, Kovi Thériault 
et William Phinney une fois chacun, 
pour les gagnants. Koen Boudreau 
a inscrit la victoire à son actif. Les 
Scorpions ont deux buts en huit 
tentatives en avantage numérique. 

Dimitri Bélanger (12) des Hawks 

Les Flyers Rallye Motors Nissan 
(9-2-1-0=19pts, 1re position) 
ont mis fin à leur série de six 
victoires de suite avec un revers 
serré de 5 à 4 face aux Caps de 
Fredericton (7-7-0-0=14pts, 4e 
position) dimanche après-midi 
dans un match de la Ligue de 
hockey -18 ans AAA majeur 
du Nouveau-Brunswick-Ile-du-
Prince-Édouard dans la ville 
capitale.

Les Caps ont pris les 
devants 3 à 0 à mi-chemin de 
la première période avant de 
voir Moncton s’approcher à un 
filet avec deux buts avant la fin 
du vingt. Les deux équipes ont 
ensuite chacune marqué à une 
reprise dans les prochaines pé-
riodes. Nathan Weber et Jacob 
Pineau, en première, Weber 
avec son deuxième en période 
médiane et Olivier LeBlanc en 
troisième en avantage numé-
rique ont trouvé la cible pour 
les Flyers. Simon Cormier a vu 
37 rondelles dans la défaite com-
paré à 53 pour Olivier St-Onge 
dans la victoire. Le but gagnant 
de Zack Rushton avec 5 :53 à 
jouer en troisième en avantage 
numérique a donné la victoire 
aux Caps et brisé une égalité de 
4 à 4. Liam Daigle a trois passes. 

C’est une victoire de 6 à 
1 que les Flyers ont inscrit face 
au Moose du Nord samedi soir 
au Centre Superior Propane de 
Moncton. Une performance de 
cinq buts en deuxième période 

FLYERS -18 ANS : UN GAIN 
ET UNE DÉFAITE AU DOSSIER 
Normand A. Léger a propulsé les Flyers vers la 

victoire. Olivier LeBlanc et 
Jacob Pineau ont chacun trouvé 
la cible à deux reprises pour 
mener l’offensive. Jaxon Somers 
et Liam Daigle ont complété le 
pointage. Néka Jean a récolté 
trois passes et Austin Sanchez, 
deux. Loïc Nadeau a inscrit la 
victoire avec 18 arrêts. Noah 
Breau a un but pour le Moose 
et Cameron LeBlanc et Sa-
muel Deveau ont été blanchis. 
Moncton menait 1 à 0 après 20 
minutes. Pineau a réussi les deux 
premiers des siens.    

Moncton visitera le Moose 
du Nord vendredi à 19 h et le 
Wild à Kensington samedi à 16 h. 

TOURNOI MONCTONIAN
Le populaire Défi Monctonian 
se tiendra du 16 au 19 no-
vembre. La 42e édition a attiré 
60 équipes qui arrivent des 
quatre Provinces atlantiques, du 
Québec et de l’Ontario. Il y a 
plus de 1200 joueurs d’inscrits 
avec les formations -18 ans, -16 
ans et -15 ans. Les Flyers Rallye 
Motors Nissan de Moncton 
dans la catégorie -18 ans, les 
Flyers de Dieppe et les Hawks 
de Moncton -15 ans et les Thun-
derbirds du Sud-est -16 ans 
seront en action durant le défi.    

Noah Breau, du Moose du 
Nord (1 but, 3 passes) et Olivier 
LeBlanc, des Flyers de Moncton 
(3 buts, 1 passe) sont la 1re et la 
3e étoiles respectivement de la 
semaine de la Ligue de hockey 
-18 ans AAA majeur du NB-IPÉ.

Samuel Deveau de Dieppe (12) avec le Moose.
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LES KOYOTES DE KENT ONT MARQUÉ À DEUX REPRISES EN TROISIÈME 
PÉRIODE POUR BRISER UNE ÉGALITÉ DE 3 À 3 ET VAINCRE LES METROS 
DE SHERWOOD 5 À 3, SAMEDI SOIR DANS UNE PARTIE DE LA LIGUE DE 
HOCKEY JUNIOR B DU NOUVEAU-BRUNSWICK À L’ARÉNA DE COCAGNE.

Z achary LeBlanc a 
repoussé 19 lancers 
pour la victoire 
devant le filet. Les 

Koyotes ont dirigé 43 tirs 
vers Brandon Murray dans 
la défaite. Alex Ferguson et 
Gabriel Poirier ont donné 
une avance de 2 à 0 à l’équipe 
locale durant les 20 premières 
minutes de jeu en marquant 

Normand A. Léger

GAINS DES KOYOTES, DES KNIGHTS ET DES VITO’S

La 42e édition du Défi Monc-
tonian approche la semaine 
prochaine, et deux joueurs des 
Flyers Rallye Motors Nissan de 
Moncton -18 ans ont bien hâte de 
participer à cette compétition au 
Centre Superior Propane.

Austin Sanchez est le capi-
taine des Flyers et Nathan Weber 
est un joueur à tout faire avec 
l’équipe.

À sa troisième et dernière 
saison avec les Flyers, Austin 
Sanchez, 17 ans, mesure 5pieds 
9pouces 160 livres. « Je joue un rôle 
à montrer aux plus jeunes comment 
jouer pour gagner, mentionne le 
capitaine qui a remporté la Coupe 
Telus, l’emblème de la suprématie 
du hockey -18 ans au Canada à sa 
première campagne avec les Flyers. Je 
sais ce que l’on doit pour se rendre là. 
L’entraineur sait que je peux faire un 
bon travail. Je veux répéter l’expé-
rience et y retourner, c’est unique. »

Les Flyers se préparent 
pour le Monctonian. « C’est une 
bonne chance de voir comment on 
se compare aux autres équipes, a 
ajouté Sanchez. On va affronter des 
équipes fortes des autres provinces 
et il faudra bien se préparer en 
conséquence. C’est un bon tournoi 
bien organisé. La partie de l’équipe 
étoile est intéressante et offre aux 
dépisteurs une occasion pour bien 
évaluer les joueurs. Les joueurs 
veulent se montrer pour accéder à 
la prochaine étape. » Sanchez est 

à trois minutes l’un de l’autre. 
Jamie Collins a ensuite marqué 
un tour du chapeau en l’espace 
de quatre minutes pour donner 
une avance de 3 à 2 aux visiteurs. 
Nicholas Bastarache a nivelé les 
chances en avantage numérique 
avant la fin de la période mé-
diane. Ferguson avec son deu-
xième du match avec le gagnant 
et Miguel Richard vers la fin de la 
période ont assuré la victoire aux 
Koyotes en troisième.  

Vendredi soir, les Knights 
du Sud-Est (5-4-0) ont marqué 
deux fois dans les deux dernières 
périodes pour inscrire un gain 
de 5 à 3 sur le Poséidon de la 
Péninsule acadienne à Cap-Pelé. 
Samuel Landry a subi le revers 
devant le filet et Samuel Ouel-
lette, la victoire. Yanic LeBlanc en 
première et Alex Guitard et Sa-
muel Boudreau en deuxième ont 
donné une priorité de 3 à 2 aux 
Knights après 40 minutes. Samuel 
Leclair en première et Cédric 
St-Pierre en deuxième ont assuré 
l’offensive des visiteurs. Jonathan 
Baldwin a nivelé le compte 3 à 
3 au début de la troisième, mais 
les deux filets sans riposte par 
la suite par Sébastien Gould et 

Malcolm Allain, ce dernier avec 
huit secondes à jouer, ont assuré 
la victoire à l’équipe locale. 

Les Koyotes menés par les 
deux buts de Miguel Richard ont 
défait les Vipers de Kensington 
5 à 2 au domicile des perdants 
vendredi soir. Jérémie Caissie, 
Gabriel Poirier et Julien LeBlanc 
ont complété le pointage. Zacha-
ry LeBlanc a inscrit le gain à son 
dossier avec 22 arrêts comparé 
à 33 pour Noah Visser dans la 
défaite. 

Les Vito’s de Moncton ont 
doublé les Vipers 4 à 2 jeudi soir 
au Centre Superior Propane 
de Moncton. L’équipe visiteuse 
avait pris les devants 2 à 1 en 
première période, mais Moncton 
a suivi avec un but en deuxième 
et deux buts en troisième pour 
s’offrir la victoire. Jared Steeves 
en première, Andrew Cyr en deu-
xième et Brock Forsythe et Joel 
Gallant, ce dernier dans un filet 
désert avec 58 secondes à jouer, 
en troisième ont trouvé la cible 
pour les Vito’s. Zachary Daigle a 
deux passes. Cameron Thomas a 
vu 37 (14-11-12) rondelles pour 
la victoire devant le filet com-
paré à 44 (13-10-21) pour son 
opposant.  

Les Hawks d’Elsipogtog ont 
perdu 5 à 4 contre Sunny Cor-
mier au hockey junior C, vendre-
di à domicile.  

SANCHEZ ET WEBER PRÊTS À MENER 
LES FLYERS DU MONCTONIAN
Normand A. Léger étudiant de 12e année à L’Odys-

sée. Il évolue aussi au volleyball 
et à l’ultime frisbee. Le hockey 
est son sport favori et il aimerait 
le jouer le reste de sa vie. Il a 
amélioré sa confiance avec la 
rondelle. « Cette expérience est 
ma vie, je suis fier et le hockey rend 
ma vie plaisante. Je vise le cham-
pionnat du Monctonian. » Il a huit 
buts et 12 passes pour 20 points 
en 12 parties jusqu’à présent. 

Nathan Weber, 16 ans, 
dispute sa deuxième année avec 
les Flyers. « C’est amusant de jouer 
ici avec un bon groupe de gars, re-
connaît Weber, ancien des Flyers de 
Dieppe -15 ans. Je suis plus âgé et 
j’ai davantage confiance cette année, 
comparé à ma première saison. Je 
joue mieux offensivement, j’ai plus 
de confiance avec la rondelle. J’ai 
travaillé fort durant l’été avec Pro 
évolution sur mon lancer et amélio-
rer le jeu avec mes mains. »

Choix des Islanders de Char-
lottetown au junior majeur, l’ob-
jectif de Weber est de s’améliorer 
cette saison pour éventuellement 
se créer un poste avec cette 
équipe. « Je veux être joueur un 
joueur qui est difficile à jouer contre, 
a-t-il ajouté. Je veux marquer souvent 
et offrir de bonnes passes. Les Flyers 
sont une bonne organisation avec de 
bonnes personnes qui nous aident. 
On est un bon groupe de jeunes. » 

Weber a 18 points en (9 et 
9) en 12 rencontres cette saison. 
Il mesure 5pieds 9pouces 170 
livres. Il joue au golf l’été. 

Andrew Cyr (21) des Vito’s s’apprête à pren-
dre un lancer du revers sur le filet adverse 
jeudi soir. (Photo Normand A. Léger)

Austin Sanchez

ALEX FERGUSON SÉBASTIEN GOULD
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C’EST UN EFFORT D’ÉQUIPE ET UNE PERFORMANCE HORS PAIR 
TOUTE LA FIN DE SEMAINE QUI A PERMIS AUX PATRIOTES DE LOUIS-
J.-ROBICHAUD DE REMPORTER LE CHAMPIONNAT DU TOURNOI DE 
HOCKEY GARS DES CHEETAHS DE C.P. ALLEN DIMANCHE.

« On a bien joué avec 
des contributions 
offensives de différents 
de différents trios, 

déclare l’entraîneur chef Gaétan 
LeBlanc. Nos défenseurs et les 
deux gardiens ont été solides. Ils 
ont fait les arrêts clés aux bons 

Normand A. Léger

UN EFFORT D’ÉQUIPE A CONTRIBUÉ AU SUCCÈS DES PATRIOTES

moments, ce qui nous permis de 
garder l’élan offensif. »

L’équipe a sept victoires en 
tournoi et saison préparatoire 
contre aucune défaite. Cela au-
gure bien pour le début de saison 
en fin de semaine. « On a joué 
contre de bonnes équipes avec de 
la compétition, a-t-il ajouté. Gabriel 
LeBlanc a refait la transition entre 

Un tour du chapeau sur cinq 
lancers de Preston Lounsbury, 
première étoile du match, et un 
premier but en carrière junior 
majeur pour le Dieppois Coo-
per Cormier ont permis aux 
Wildcats de Moncton de vaincre 
les Olympiques de Gatineau 7 à 
4 samedi soir dans une joute de 
la Ligue de hockey junior majeur 
du Québec dans la province 
voisine.

Moncton a mené 39 à 36 
dans les tirs au but pour clôtu-
rer leur voyage de trois parties 
au Québec avec deux victoires 
et une défaite. Étienne Morin 
a été choisi 3e étoile. Monc-
ton avait gagné 6 à 2 face aux 
Foreurs de Val d’Or mercredi 
dernier et Lounsbury a un but 
et fini +2 et Cooper Cormier 
a fini -1 avec un lancer à sa 
première joute dans l’uniforme 
des Wildcats. Les Huskies de 
Rouyn-Noranda ont blanchi les 
Wildcats 6 à 0 jeudi soir. Dyllan 
Gill a pris quatre tirs au but 
dans la victoire. 

L’Océanic de Rimouski 
a eu le meilleur des Eagles du 
Cap-Breton 6 à 0 dimanche 
sur la route. Tyson Goguen a 
marqué une fois dans la victoire 
avec cinq lancers. Spencer Gill 
a récolté une passe et +3. Luke 
Patterson était -3 avec les Ea-
gles. Simon Maltais était -1 dans 
la défaite de 1 à 0 des Remparts 
de Québec contre Jonathan 
Desrosiers et les Saguenéens 
de Chicoutimi. Matteo Mann a 
marqué une fois dans la défaite 
de 7 à 3 des Sea Dogs de 
Saint-Jean contre le Phoenix de 
Sherbrooke.  

Ailleurs samedi, les 
Saguenéens de Chicoutimi ont 
doublé les Tigres de Victoriaville 
4 à 2 avec un but de Jona-
than Desrosiers sur cinq tirs. 
Justin Gendron a fini -1 avec un 
lancer dans la défaite. Zachary 
Wheeler a un lancer dans la 
défaite de 5 à 3 de l’Armada 
de Blainville-Boisbriand contre 
le Drakkar de Baie-Comeau. 
Matteo Mann a récolté une 
mention d’aide lorsque les Sea 
Dogs de Saint-Jean ont perdu 5 
à 4 contre le Titan d’Acadie-Ba-
thurst. 

Les Islanders de Charlot-
tetown visitent les Wildcats 
de Moncton vendredi soir au 
Centre Avenir à 19 h et les 
Cataractes de Shawinigan seront 
à Moncton dimanche à 16 h. 

LOUNSBURY DONNE LA 
VICTOIRE AUX WILDCATS

Photo : Yannick Donelle.

la défensive et l’offensive et a bien 
contribué. Samuel D’Entremont 
s’est démarqué à la défensive. 
Notre gardien Zachary Richard en 
finale a été spectaculaire. »

Le capitaine et attaquant de 
3e année, Yannick Donelle était 
bien heureux de la performance 
se son équipe en fin de semaine. 
« Le tout a été une belle expé-
rience parce qu’on a joué contre 
de bonnes équipes, a déclaré 
Donelle. On a vaincu les Chee-
thas deux fois, eux qui sont les 
champions de la Nouvelle-Écosse 

de l’an dernier. On n’a pas perdu de 
partie encore cette saison. Les joueurs 
sont 100 pour cent derrière l’équipe 
et c’est intéressant de jouer avec ce 
groupe. On a joué en équipe et avec 
un système de jeu. Les joueurs ont 
écouté les entraineurs et notre jeu 
défensif a été important pour gagner 
le tournoi. Notre objectif cette saison 
est de terminer top 2 ou 3 et on a 
de bonnes chances de se rendre au 
tournoi provincial. »

Les membres de l’équipe ont 
participé à un entraînement lundi 
à Shediac. 

Lianne Desforges de Clarence-
Rockland, Ontario et Thomas 
Pelletier de Québec, Québec, 
sont les athlètes de la semaine 
IRM Moncton MRI du 30 
octobre au 4 novembre 2023 
tels que choisis par le Service 
de l’activité physique et spor-
tive du campus de Moncton de 
l’Université de Moncton.

L’ailier droite Lianne 
Desforges a été une force 
offensive pour les Aigles Bleues 
lors des deux victoires de la 

ATHLÈTES DE LA SEMAINE : LIANNE DESFORGES ET THOMAS PELLETIER
Normand A. Léger semaine contre des équipes 

de marque. Elle a compté les 
deux (2) buts gagnants et a 
terminé les joutes avec deux 
buts et une passe. Elle a blo-
qué quatre tirs des joueuses 
adverses en plus de prendre 
10 lancers (6 et 4) et termi-
ner avec un ratio de +3. Elle 
a apporté une contribution 
énorme à l’équipe autant sur 
et hors la glace. Elle a été 
nommée la première étoile de 
la joute samedi. Elle est étu-
diante de troisième année en 
sciences sociales-criminologie.

Le défenseur Thomas 
Pelletier a joué de précieuses 
minutes lors des deux joutes de 
son équipe des Aigles Bleus au 
hockey masculin. Il a inscrit un 
filet dans chacune des deux (2) 
joutes, a pris quatre (4) lancers 
et terminé la joute de vendredi 
à +2. Son jeu en défensive et à 
l’attaque a été inspirant pour 
son équipe. Il est étudiant de 
deuxième année au baccalauréat 
es arts-psychologie.  

Lianne Desforges

Thomas Pelletier
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D imanche devant plus 
730 spectateurs, les 
Steamers ont doublé 
les Rapides de Grand-

Sault 4 à 2, tous les buts dans 
les deux premières périodes. 
Brandon Clarke avec un but et 
une passe a été choisi la première 
étoile de la partie. Le défenseur 
Keegan Hunt était la deuxième 
avec une passe et Alexis Daniel, 
deux passes, la troisième. Samuel 
Massé, Damon Englehart et 
Bennett Kuhnlein ont complété 
le pointage. Olivier Fisk a réussi 

Zachary Boudreau de Dieppe (61) n’a pu faire dévier cette rondelle dans le filet adverse lorsqu’en position devant le but des Rapides.

LES STEAMERS DE WEST KENT (11-3-2-0=24PTS, 1RE POSITION) ONT PRIS 
POSSESSION DU PREMIER RANG DE LA DIVISION EASTLINK NORD DE  
LA LIGUE DE HOCKEY JUNIOR DES MARITIMES AVEC DEUX VICTOIRES  
EN FIN DE SEMAINE.

Normand A. Léger

LES STEAMERS AU PREMIER 
RANG DE LEUR DIVISION

22 (13-2-5) arrêts pour la victoire 
comparé à 31 (14-10-7) pour son 
opposant. Dominic LeBlanc de 
Shediac a marqué une fois dans la 
défaite.  

Le but d’Aiden Diamond 
(Xavier Roy) à mi-chemin de la 
troisième période a procuré une 
victoire de 1 à 0 aux Steamers sur 
les Tigres de Campbellton vendre-
di soir. Xavier Fisk a repoussé 25 
rondelles pour le jeu blanc. Le gar-
dien des Tigres Xavier Farrah de 
Moncton a été choisi la première 
étoile avec 37 arrêts. 

« Je donne un A plus à notre or-
ganisation, se félicite l’entraîneur chef 
Olivier Filion des Steamers. C’était 
difficile de prédire quelle sorte de 
groupe qu’on allait avoir au début de 
la saison avec cette nouvelle équipe 
et un nouveau personnel. On a fait 
des changements et cela a porté 
fruit sur la glace. Le « by-in » de tout 
notre groupe a fait la différence. On 
a un plan en place, cela fonctionne 
et les jeunes travaillent. Même si on 
gagne, les jeunes veulent en faire 
plus. Je ne connaissais pas le calibre 
junior A, mais je l’adore et je suis 
content d’avoir un groupe soudé qui 
peut nous apporter du succès. Les 
équipes se préparent de plus en 
plus pour jouer contre nous. Il faudra 

continuer à travailler fort contre les 
équipes qui veulent nous battre. » 

Ailleurs dimanche, les Tigres 
de Campbellton ont eu raison du 
Blizzard d’Edmundston 3 à 1. Le 
gardien perdant Nicholas Sheehan 
a été choisi la 3e étoile du match 
avec 33 arrêts. Justin Hébert a 
une passe et Philippe Collette et 
Marco Martin ont été blanchis.  

Les Rapides ont blanchi les 
Timberwolves de Miramichi 1 à 
0 samedi. Tristan Sanchez, Domi-
nic LeBlanc avec les gagnants et 
Devon Johnson des perdants ont 
été blanchis. Niko Boudreau n’a 
pas joué devant le filet. Marco 
LeBlanc et Joachim Matulu des Ra-
pides sont blessés. Les Ramblers 
d’Amherst ont vaincu les Mariners 
de Yarmouth 3 à 2 en prolonga-
tion. C’est le but de Coen Strang 
(Jonah Jelley) à 4 :13 qui a fait la 
différence, lui qui a été choisi la 
première étoile. Conrad Allen a 
une passe. Jérémie Richard, Antho-
ny Gaudet et Brandon Cormier 
ont été blanchis et Jack O’Blenis a 
une passe. Jett McCullum a inscrit 
une mention d’aide lorsque les 
Western Capitals de Summerside 
ont vaincu les Bearcats de Truro 
5 à 4. 

Les Timberwolves ont eu 
raison des Rapides 5 à 2 vendredi 
soir sur la route. Tristan Sanchez 
a un but pour les Rapides. Niko 
Boudreau a inscrit la victoire 
devant le filet avec 26 arrêts. 

Les Steamers vont recevoir la 
visite des Red Wings de Frede-
ricton vendredi soir à 19 h 30 au 
Centre J.K. Irving et les Rapides 
de Grand-Sault dimanche à 19 h.

Les joueurs ont rejoint leur gardien pour 
savourer leur victoire face aux Rapides 
dimanche après-midi. 

Tristan Sanchez et Dominic LeBlanc des Rapides et Joachim Matulu des Ramblers.

Il y a trois joueurs du Sud-Est 
qui endossent l’unif orme des 
Rapides de Grand-Sault dans 
la Ligue de hockey junior des 
Maritimes.

Dominic LeBlanc (15-
6=21pts) de Shediac; Tristan 
Sanchez (3-0=3pts) de Moncton 
et Marco LeBlanc (0-1=1pts) de 
Sainte-Marie-de-Kent sont ces 
joueurs. Leur ami Joachim Matulu 
(0-3=3pts) de Shediac s’aligne 
avec les Ramblers d’Amherst, 
étant un ancien des Rapides.

Tristan Sanchez a été échan-
gé des Ramblers aux Rapides 
pour la présente saison. « Tout 
va bien, on a une équipe jeune et 
on s’entraîne, a-t-il indiqué. Cela va 
bien aller dans l’avenir. Il n’y a pas 
grande chose de différence entre 
les Rapides et les Ramblers, sauf 
l’atmosphère avec plus de français 
dans le vestiaire. C’est ma dernière 
année junior et je souhaite partici-
per aux séries de fin de saison. »

Dominic LeBlanc est l’un 
des meneurs offensivement 
de la formation. Il a marqué un 
but dimanche. « Notre équipe va 
assez bien, a-t-il indiqué. On travaille 
fort et on cherche à connaitre 
une bonne année. On a plusieurs 
nouveaux gars cette saison et une 
jeune équipe. Il y a le vouloir de 
s’améliorer. C’est ma dernière année 
junior et je souhaite participer aux 
séries et jouer le plus longtemps 
possible. Je veux savourer chaque 
partie et entrainement et marquer 
plus de buts. »

Le défenseur Marco LeBlanc 
a connu la malchance dès le 

début de la saison. Il n’a joué que 
trois rencontres. « J’ai bloqué une 
rondelle à Miramichi et je me suis 
cassé un doigt la troisième partie 
de la saison, a-t-il indiqué. J’ai subi 
une chirurgie et je dois attendre 
six semaines avant de voir ce qui 
se passera. Je trouve le temps long, 
j’aimerais être sur la glace. Je ne 
pense pas jouer avant Noël. Je 
ne peux pas patiner pour ne pas 
tomber. Je vais au gymnase pour 
me garder en forme et je fais du 
cardio en vue de mon retour au jeu. 
Le hockey junior est bien différent 
du -18 ans. Les gars sont plus gros 
et plus vite. J’apprécie ce niveau et 
j’espère retourner sur la glace en 
santé et avoir la meilleure saison 
que je peux. » Un défenseur est 
plus vulnérable pour bloquer des 
lancers. Il s’alignait avec le Moose 
du Nord -18 ans l’an dernier. 

L’ancien des Rapides et 
échangé aux Ramblers, Joachim 
Matulu de Shediac, dispute sa 
dernière année comme défen-
seur junior. « Je me suis blessé la 
semaine dernière et je ne sais pas 
quand je retournerai au jeu. J’espère 
qu’on va se qualifier pour les séries. 
J’aimerais avoir une bonne saison 
avec les gars et faire le plus possible 
pour l’équipe à ma 3e année junior. 
Tout allait bien jusqu’à ma blessure. 
On a un bon début de saison avec 
une équipe avec bien du talent. On 
travaille fort pour gagner le plus 
souvent possible. »

Ces joueurs apprécient 
jouer au calibre junior et trois 
savent que c’est leur dernière à 
ce niveau. 

TROIS JEUNES DU SUD-EST 
CONTRIBUENT AUX RAPIDES
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Émilie Comeau (26) des Aigles Bleues contourne son but pour amorcer une attaque 
sous la surveillance de la gardienne Audry Berthiaume (31) et Émilie Lalancette (10) 
et pourchassée par Melanie Drost (11) des Reds. (Photo Fran Harris)

Des buts de Lianne Desforges 
(sans aide) à 19 :16 et de Shani 
Rossignol (sans aide) 24 se-
condes plus tard, cette dernière 
dans un filet désert, ont permis 
aux Aigles Bleues de l’Univer-
sité de Moncton (6-3-0-1=13 
pts, 4e position) de vaincre les 
Reds de University of New 
Brunswick (8-2-0-0=16pts, 1re 
position) 2 à 0 samedi soir à 
Fredericton dans une partie de 
hockey féminin de Sport uni-
versitaire de l’Atlantique devant 
plus de 300 spectateurs.

Audrey Berthiaume a 
connu une partie parfaite avec 
24 arrêts, dont 12 en troisième 
période, pour inscrire le jeu 
blanc. Moncton a dirigé 19 
tirs en direction de Kendra 
Woodland. Il n’y a eu aucun 
but durant les deux premières 
périodes avec un jeu plus tôt 
défensif et peu de lancers. Des-
forges, la 2e étoile de la partie, 
a pris 4 lancers durant la joute. 

« On a trouvé un moyen de 
remporter la partie, de dire l’entraî-
neur du bleue et or, Marc-André 
Côté. On est excité et satisfait de 
cette victoire. On est deux équipes 
similaires et les chances de mar-
quer ont été limitées par les deux 
équipes. Le jeu a été un peu plus 
ouvert en troisième période et on a 
su en profiter à la fin. On a obtenu 
un gros but de Lianne (Desforges) 
et une très belle performance de 
la gardienne (Audrey) Berthiaume. 
Les Reds ont placé plus de ron-

delles au filet, mais ce n’étaient pas 
des tirs dangereux. Les Aigles sont 
une jeune équipe qui apprennent à 
gagner dans des situations avec un 
pointage proche et je suis heureux 
qu’on a pu avoir cette expérience 
contre les championnes cana-
diennes à deux reprises. »

Les Aigles Bleues ont 
traversé le pont de la Confédé-
ration mercredi et ont infligé 
un revers de 3 à 1 aux Panthers 
(2-7-0-0=4pts, 7e position) de 
University of Prince Edward 
Island. Les Aigles ont marqué 
à deux reprises en troisième 
période pour s’assurer de la 
victoire. Amélie Vachon en 
deuxième suivant une première 
sans filet et Lianne Desforges 
et Erica Plourde en troisième 
ont marqué pour les visiteuses. 
Moncton menait 3 à 0 avant 
que Chiara Esposito ne trouve 
le fond du filet avec le seul filet 
contre Annick Boudreau sur 
22 lancers avec cinq minutes 
à jouer. Sarah Forsythe a fait 
face à 28 lancers dans la défaite. 
Aucune équipe n’a marqué en 
avantage numérique.    

Les Aigles Bleues ont 
deux parties à domicile en 
fin de semaine. Les Tigers de 
Dalhousie seront les visiteuses 
vendredi soir et les Tommies de 
St. Thomas University samedi, 
les deux joutes à 19 h à l’aréna 
J.-Louis-Lévesque. La billetterie 
de l’aréna ouvre une heure 
avant le débit de la joute.

VICTOIRE DE 2 À 0 DES AIGLES 
BLEUES AU HOCKEY

L e but de Benjamin Corbeil 
à 1 :12 de la prolongation 
avec un lancer du poignet 
haut du côté du gant du 

gardien a donné une victoire de 4 
à 3 aux Reds de University of New 
Brunswick (9-0-0-0=18pts, 1re 
position) face aux Aigles Bleus (6-3-
0-1=13pts, 2e position) vendredi soir 
à Fredericton.

Thomas Pelletier et Jérémie 
Jacob ont donné une avance de 2 à 
0 aux Aigles Bleus dans les deux pre-
mières minutes de la deuxième pé-
riode suivant une première sans but. 

le compte à 2 à 0 dans la première 
minute de la deuxième période 
avant que Thomas Pelletier, en 
avantage, ne place les Aigles Bleus 
au tableau une minute plus tard. Le 
but de Ben MacFarlane a donné le 
compte de 3 à 1 à 8 :07 de la pé-
riode médiane, ce qui a fait du tort 
à l’équipe locale qui aspirait encore 
à niveler les chances. Denis Toner a 
réduit l’écart à 9 :43 et la deuxième 
s’est terminée 3 à 2 en faveur des 
visiteurs. Les deux buts en avantage 
numérique en troisième par Ben 
MacFarlane avec son deuxième du 
match à 9 :09 et Noah Sedore 4 
minutes plus tard ont scellé l’issue 
du match. McFarlane et Henry des 
Panthers ont été nommés la pre-
mière et deuxième étoiles et Denis 
Toner la troisième.

Olivier Adam a placé la défaite à 
son actif. Moncton a un but en quatre 
occasions de supériorité numérique 
comparé à trois en huit pour les Pan-
thers. La partie a donné du jeu rapide 
avec plusieurs jeux les filets.

« On a eu un peu d’indiscipline 
en troisième avec les buts en avantage 
numérique et cela nous a coûté la vic-
toire, de dire l’entraîneur de Moncton, 
Derek Cormier. On avait travaillé fort 
jusqu’à ce moment et on a bien joué. 
On a démontré qu’on peut jouer avec 
n’importe quelle équipe. On n’était pas 
la même équipe qui a perdu mercredi 
soir. On a joué avec confiance. »  

Les prochaines rencontres des 
Aigles Bleus seront les vendredi et 
samedi 10 et 11 novembre sur la 
route en Nouvelle-Écosse.

LES AIGLES BLEUS DE 
L’UNIVERSITÉ ONT SUBI DEUX 
REVERS LA SEMAINE DERNIÈRE 
AU HOCKEY MASCULIN DE SPORT 
UNIVERSITAIRE DE L’ATLANTIQUE.

Normand A. Léger

DÉFAITES DES AIGLES BLEUS  
Le gardien Olivier Adam (31) des Aigles Bleus effectue un arrêt avec son bâton. Photo Fran Harris

Austin Keating a réduit l’avance à un 
but 10 secondes suivant celui de Ja-
cob, mais Nathaël Roy a redonné une 
avance de deux filets aux visiteurs 
8 :16 de la période. Il n’y a eu aucun 
but pour le reste de cette période 
après les quatre en 8 minutes. 

Kade Landry et Jason Willms, les 
deux en avantage numérique à 1 :45 
et 16 :28 de la troisième, ont nivelé 
les chances pour envoyer la joute en 
prolongation. Olivier Adam a vu 44 
(15-15-11-3) lancers devant le filet du 
bleu et or dans la défaite et Samuel Ri-
chard, 28 (13-10-5-0) pour la victoire.

C’était une bataille entre les 
deux équipes de tête de classement 
et les Reds n’ont pas encore perdu 
après 9 joutes. 

Les Panthers de University of 
Prince Edward Island ont marqué à 
trois reprises en avantage numé-
rique pour ainsi signer un gain de 
5 à 2 sur les Aigles Bleus mercredi 
à l’aréna J.-Louis-Lévesque devant 
près de 600 spectateurs.

La série de six victoires des 
Aigles Bleus s’est donc épuisée et 
les Panthers ont bien profité de 
leur passage à Moncton pour s’affir-
mer, même si Moncton a mené 29 
à 27 dans les tirs au but. Le gardien 
Jonah Capriotti a sauvé la situation 
à quelques reprises et a su bien dé-
fendre son territoire durant toute 
la partie. 

Les Panthers n’ont pas tardé à 
faire sentir leur présence avec un le 
seul but de la première période par 
Kurtis Henry à 5 :10 en avantage 
numérique. Kaleb Pearson a porté 
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Je do�e 
généreusement!

Si mon père, ma mère, mon frère, 
ma sœur, mon ami, ma collègue ou un 
proche avait besoin de soins pour un cancer? 

Si c’était moi qui faisais un don à l’Arbre de l’espoir? 

Mon don, quel que soit le montant, fera une di�érence!

1 800 862-6775         fondationdumont.ca

Et si 
c’était 
moi ...


